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«v ALBERT GERVAIS, 

Propriétaire et administrateur.
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JOURNAL HEBDOMADAIREOjuda «

D^t« mil*es°n - 600

Sis mole

BUREAU ET ATELIER : 
25 Rue Manseau.
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Les annonoee à longe 

terme* eeninl publiées à 
due conditions aranta-e.

: iigruie*.
l*our ponvolr discon­

tinuer de recevoir le jour­
nal, il faut donner un 
arle d'su moins qulnee 
Jours avsnt l'espâatàou de 
•ou al unueraent et avoir 
1-ayS tvue les arrérages.

16o
'Uü Téléphone No 43. Paraissant le Jeudi. Rédigé par un Comité do Collaborateurs.I/abonnement date du 

Krtt au 16 de chaque 
oola Tout «emeitre com- 
oenoé t« paie •» entier.
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17ÈME ANNÉEaci< JOLir.TTE, JEUDI, G SEPTEMBRE 1900. No Gu

COLONISATION Windsor, Ont.; Nap. Bélanger, me­
nuisier de Montréal ; Auguste Ju- 
tard, de la Belgique ; Tancrédc 
Gibeau, de St-Jacques; J es. Per­
ms, de St Isidore ; D. Lagacé, de 
St Didace ; Jos. Ouimet, de Stc- 
Rose; M. Alderic Rinqnette, de 
[zmisevillo, etc., etc. Les dires 
de chacun de ces braves colons, 
sont aussi encourageants les uns 
que les autres. Ils ont tous ce­
pendant le même regret, c'est de 
ne pas y être arrivés il y a plu­
sieurs .années.

Si le chemin de fer passait dans 
les alentours, ce serait une des 
places les plus riches de tout le 
Nord Ouest, tant à raison de la fer­
tilité de son sol, le beau climat, 
l’abondance du charbon, gibier, 
etc.

^n/ui»n»anfuuumfvinAAAnnnruuuu'jLrii orvuuuliuvinjj1 ltu iru i ruuiruiru vn ;ui. unuu uwuuuuuu wuwrn

Madame Sîméon Renaud
DE ST-JOACHIM

(Suite)n M. le Rédacteur,
il y a dix ans, Morinville était 

ÙlB jncotinu de nom. C’est au Révd.
■ m. Morin, le zélé apôtre de la Colo- 

.. ■ nisation à qui revient le mérite de 
l'établissement de cette Colonie de 
Canadien Français. Il est évident 
qu’il s’y entendait dans la connais-

— sauce du terrain. Il y a beaucoup 
.'■* déplacé où la fertilité du sol est 
: , ■ inépuisable, mais s'il y a bien 
' B place où l’on peut sincèrement
B dire avec M. l’abbé Gérin. curé de 

Ï!B St Justin : " Son sol est d’une fer- 
' ' till té incomparable, c’est de la 

" graisse " plutôt que de la terre ”. 
Ce sont bien les alentours de Mo-

— rinville, qui est relié à Edmonton 
‘B et St-Albert par une ligne de télé­

phone. entreprise privée du Révd. 
M. Morin.

Le dimanche matin, nous vo- 
. — yous arriver les fidèles pour la 
B messe, leurs apparences et gestes 

indiquaient leur nationalité. Au 
préno de la grand’messe. M. le 

,, B curé Jolicœur a bien voulu nnncn- 
;■ ctrqu'aussitôt après la messe, nous 
H donnerions une conférence. L’E- 
■ glise qui est assez spacieuse, était 

'"g trop petite pour le nombre de fi­
dèles qui y assistaient. Votre cor- 

v— respondant était au banc de l’or- 
'■ gue, le docteur s’était procuré un 

violon et la Messe du Second Ton 
lut rendue d’une manière très sa­
tisfaisante par le chœur puissant 
do Morinville. A la communion, 
M. Lambert a chanté le Domine 
Salvnm, avec tout l’art et le char­
me de sa voix puissante.

La messe terminée, la foule s’as­
sembla devant le magasin de la 
place et de la galerie, votre cor­
respondant eut le plaisir d’adres­
ser la paroles ù ses compatriotes, 
sur la part qu’ils doivent prendre 
ù l'œuvre de la Colonisation et la 
manière de s’y prendre. Puis le 
Dr Grignon, dans le genre qui lui 
est unique, leur parla d'agricul­
ture, culture et élevage d’ani­
maux pendant à peu près une 
heure, puis termina en invitant 
les cultivateurs à nous don­
ner leur expérience depuis leur 
arrivée dans le pays. Nous y 
avons rencontré là des compa­
triotes de toutes les parties de la 
Province de Québec, parents do 
ministres, juges, avocats, etc., etc., 

g qui tous se disent des plus enchan­
tés de leur sort. Je ne puis donner 
les détails d’un chacun, ce serait 
trop long et monotonne, je me con- 
tenterai d’en citer quelques uns :

M. Télesphoro Meunier, autre­
fois de Ste-Monique, est arrivé là 
il y a 8 ans avec $200, a aujour- 

XJe d’hui 1120 acres de terre, 30 bêtes 
| ù cornes, 40 cochons, 15 chevaux 

et près de 200 volailles, l’an der­
nier il a récolté 10,000 minots d’a- 

I voine, 1,500 minots de pommes do 
terre dans 3$ acres de terre, c’était 
sa 5ème récolte, toujours sans fu­
mier, cotte année il a semé 900 
minots de grains et serait grande­
ment désapointé, s’il avait 
moins de 20,000 minots de grains 
a vendre. Il cultive cela avec ses 

r garçons. Il ne donnerait pas 
! 10 acres de sa terre pour toute

celle qu'il a vendu $0,000, il refuse 
I maintenant $17,000 et ne veut pas 

Ve.nc*r& est des plus satisfait.
M. Tancrède Gibeau, autrefois 

I ue St-Jacques, est arrivé là il y a 
I ” an9> avec $120. a acheté deux 
I cayoussea $72 et 240 acres deterre, 

a maintenant 320 acres de terre, 7 
chevaux, 22 têtes de bêtes à cor­
nes, 55 moutons, 100 volailles et 
P°ur à peu près $800 d'instru- 

I ments aratoires, de 40 acres do 
orre il en a récolté 1709 minots de 

|B blé. Il est tellement satisfait dit-
■ u> fi» il faudrait la police pour le
■ renvoyer malgré lui.
H mi Norbert Houle, autrefois de 
# U Jo&= de Matha, est là depuis S 
B 5“®» un des premiers colons, avec 
m y00» ha pris 4 Homesteads et
■ *3îotadu C.P.R, formant 
B ÎÎIS?'toaant 1120 acres de terre, en

3 R a récolté 13,300 minois de 
P*lna .avec ses 3 garçons, 11 a 11 
chevaux, 32 têtes de bétail, 35 co­
chons et 80 volailles.

Nous y avons aussi rencontré là 
* Sr Surgeon, le parent de l’Hon. 
iuj urgeon, M. D. Teliier, frère de 
'“°«-iugo Teliier,de St-Hyacinthe, 
autrefois de Ste-Mélanie, S. Beau 
T°j“> de St-Alexia ; Jos. Boy, St- 
Adrien ; Norbert Silveetre, de

iEra ;

!!

UpM' Melt1 sa voix ïrcomiaissa nte au ronrvvl élogieux .s'élevant 
do toutes parties du pays hl’adresse dos

j :
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U I, Vh
a4 m Madame Siméon Renaud, do St- 

Joachim, nous écrit :
Les “PILULES CARDINA­

LES " du Du. Ed. Morin, sont in­
comparables pour les maladies par­
ticulières aux femmes, pilles et fai­
bles. .le les ai essayées moi-même 
avec le plus grand succès, .le souf­
frais depuis des années de faiblesse 
féminine ; je digérais mal, ayant 
alors les palpitations du cœur, 
manquant souvent do sommeil, de 
courage et de confiance dans ma 
guérison.

.le voyais souvent l’annonce des 
“PILULES CARDINALES" du 
Du. En. Morin.

Je me demandais souvent si ces 
réclames n'étaient pas exagérées, 
tant il y avait de laits extraordi­
naires !

J’étais un jour A laire ces rélle- 
xions lorsque l’idée me vint de 
prendre de ces “PILULES”, Je 
priai quelqu’un de m'en apporter 
une boite.

I ’.n ayant usé pendant quelques 
semaines, je me sentis beaucoup 
mieux. Mon état do faiblesse dis­
parut, mon sang s’enrichit et mes 
forces revenant, jo puis jouir en­
core de la vio !

.Mille lois merci !
.Madame SIMÉON RENAUD.

Itom

?WMle Nous revenons à St-Albcrt, où h 
7 heures p. m. nous donnions à peu 
près la même conférence dans lu 
salle bien remplie du Collège, sous 
la présidence do Mgr Legal.

Le lundi soir, les Canadiens- 
Français de Edminton nous don­
naient une soirée, présidée par M. 
le Dr Roy, président do lu Société 
St Jean-Baptiste. Ce fut une vraie 
réunion de canadiens français, où 
la gaieté lu plus franche n'a cessé 
d’exister, avec discours, musique, 
chansons, jusqu'à un heure avan­
cée de la nuit.

Puis le lendemain matin, nous 
prenions le train pour en débar­
quer à Montréal le vendredi 
soir, des plus enchantés do notre 
voyage.
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MANUFACTURE

1)1 INSTRUMENTS ARATOIRES.

LU

ÜJ
Messieurs, si vous avez des étourdissements, si votre travail vous f.iligue, si votre estomac 

se refuse à digérer les vivres que vous mangez, si le matin votre bouche est mauvaise, que votre 
langue est chargée et blanchâtre, si après vos repas, vous sentez une pesanteur au creux de l’esto­
mac et que vous êtes porté à dormir, c'est que votre l'oie et votre estomac soi t dans une mauvaise 
condition.

i a
LA SAISON PENDANT LAQUELLE ON 

DEVRAIT FAIRE USAGE OU Charrues, Moulins à battre,
Faucheuses, Ratcaux, Herses,

Hache paille, Hache légumes,
Gréements de moulins si scieCELERI COMPOSE 

DE PAINE
La bonne digestion est essentielle au bien être général de la santé. Il n'y a pas de bonne g 

santé possible sans le bon fonctionnement de l’estomac. Soyez sur vos gardes et prenez en temps 
la médecine avec laquelle j’ai guéri tant d'hommes malades et dyspeptiques, et qui aussi vous gué­
rira, si vous la prenez avec soin et patience.

Les Pilules du Dr Moro pour les hommes vous donneront appétit et feront que vous 
pourrez manger ce que vous voudrez, sans que cela fatigue votre estomac. Mlles vous débarrasseront 
de la bile que vous avez et vous donneront l’énergie et la force de remplir votre devoir et de faire 
votre journée d'ouvrage sans fatigue.

En facilitant la digestion, elles reconstituent le système et donnent ;’i l'homme émacié et affaibli 
par un mauvais estomac, sa force primitive.

Monsieur J. E. Nolct, No. 325 rue Shawnut, Boston, Mass., m'écrit ce qui suit :
Dr. A. A. Motto, Montréal.

" Cher Docteur Je souffrais de d 1 spepsie e! mon es/oma. me faite unit her. h rouf de fuit f tu sieurs années.
" Mes vivres digéraient mal et après met repas, je ressentais rom me une pesanteur au rreu 1 de / estomac. J'étais 
" porté à dormir el j'étais aussi constipé. Mes intestins étaient irréguliers et je ouflrnis beaucoup de douleurs 
“ dans les côtés et aussi è la tile.

Moulins fi farine,
Moulins à bardeaux,

Machines t\ scier le bois de corde, Etc., Etc.;

Pas de Meilleur Remède 
pour rétablir votre 

Santé.

POELES,
. . CHAUDRONS A SUCRE . .

Toutes commandes sont, promptement exécutées et à
bas prix.1

P. B. McCONVILLE,Changement emidain d'une températu­
re excessivement. chaude A celle d'une 
température variable.

C'est un changement qui a des censé- 
Quences funestes pour les personnes ma 
lades, abattues, souffrant <1 insmnnie,ir.-i«- 
cibles et pnnr relies dont la forer des 
nerfs est presqu'épiiisée.

Les changements soudains de tempéra 
tare qui «e produisent pendant ce mois, 
augmentent les soutira tires des hom­
mes et des femmes dont le système est 
dérangé au miné.

Les succès et les triomphes obtenus de 
puis des innées par le Céleri Composé 
de Paine, ont démontré que r est un re­
mède infaillible pour guérir le. trrrilde» 
maladies dues A un système délabré par 
suite de nerfs en désordre rt de sang un 
pur.

Ivc Céleri Composé de Paine renforce 
les fibres des nerls ; il purifie et enrichit 
le sang ; il règle la digestion, procure 
le sommeil et donne A tout le système la 
santé et ta force qui rendent la vie agréa 
bit.

Les gens qui jouissent de la meilleure 
■anté font usage du Céleri Composé de 
Paine et le recommandent A leurs amis ; 
Iss meilleurs médecins le prescrivent cha
fi! j<>ur-

2 GÉRANT.A Omaitifila /OMETTE, P. <3.

pliront probablement tie plus gran­
des chosen encore dans l'avenir.

I/O Département des Cessions, 
dans les Bureaux des Brevets, dé­
montre qu’un grand nombre de 
femmes ont acquis une fortune et 
renom au moyen d'inventions mé­
caniques.

Mr. Edison, lo grand inventeur 
et électricien, a une haute opinion 
des femmes comme mécaniciennes. 
Il dit que les femmes acquièrent 
on une mi limite plus de sens artis­
tique en mécanique que les hom­
mes peuvent en acquérir durant 
toute uno vie. Lo distingué mé­
canicien prouve sa thèse d’une 
manière pratique on employant 
environ 100 femmes dans ses ate­
liers, il les préfère pour les cons­
tructions délicates do ses inven­
tions relatives à l’électricité.

Puisque les femmes ont prouvé 
qu’elles sont capables do grandes 
inventions, lo reproche qu’on leur 
a fait de manquer do génie inven­
tif devrait maintenant être oublié.

Le Guide des Inventeurs, de 
MM. Marion X Marion, solliciteurs 
de Brevets d Inventions, Montréal 
et Washington, contient tontes les 
informations nécessaires aux in­
venteurs ; envoyez votre adresse 
pour en avoir une copie.

TEINTURES DIAMONDI " Les Pilule» du Dr Moro me guérirent de la dxsprp ie h ru vile, r/ en guérissant < rite maladie, met au fret 
" maux disparurent. Aujourd'hui je puis mangé et boire , -• que jr : ru i sait i tremble.

" Je recommande les Pilules du Dr Morn à tout les hommes çm souffrent dr/eur r-totanc.
"Je demeure, Monsieur,

Riles teindront n'importe quel ar­
ticle depuis les plumes 

jusqu'aux bas.
Les «rn1*a teinture» en paquet qui 

donnent de* routeur* non 
ehangeantt*.

Voua neuve/ teindre chez vouf, !c« phi- 
mes, runanm, cravate* en noie, ►nie \n- 
Wca, li|otu-t>. rob«**. rot-tumr,. , #>1Wrt- 
te*, gilet* 11 ehûlr» et le*, mettre romn e 
de* neuf a, *i vom vous r.rvtv «le l>tn*. u 
re* DiamontL 
Teinture* Hiî 
gnifique couleur brillante et non • lien- 
géante tou* obtiendrez *an«. Im*group de 
troubles.

]jta Teinture* Diamond mont r#He* qui 
font le phi* épargner d’argent de lo ne* 
le» teinture* *ur le marché, car un m uni 
nombre de femme* ont remit a n i! Dur* 
vieille* robe* dont le» couleur» t
changée* et qui par lit Cta enl devenue» .S'o­
rne liée* en me servant d'un ou <le.it f i 
quels ae ee* teinture* A dit cent* • v 
cnn, évitant par là les dépense* va i.-év* 
par l’achat d’nne rol>e unite

u

" Votre hi<•• tir: ont,
‘ /. /ù NO J. /: T,

“No. jjç rue Shaimut, Poston A fern."

Je répondr.it avec plaisir A toutes les lettres qui me seront adressées. |t donnerai des con­
seils h tout homme qui m’en demandera, et pour faciliter les hommes malades qui voudraient me 
consulter, un blanc de questions leur sera envoyé gratuitement, sur demande.

Mes consultations sont absolument gratuites. Je soigne les hommes seulement.
Les Pilules du Dr Moro se vendent 50c. la boîte ou six boîtes pour $2.50. Si votre marchand ne 
les tient pas, elles vous seront expédiées par la malle sur réception du prix.

Adressez vos lettres comme suit : Dr A. A. Moro, Boîte jSs, Montreal, Canada.

Km» y *4 nu p.*qti<*L •!•? 
mond. et vnyrr qti*dV n-agaL

!
i

r n n n_n.ru * n mvvnnn/uTJVinJvvirinnjuinjinJVLnnnjvinnjinnnJvinjinnJVLrv iruinnn/xn; wtvuxj n 'mmCompagnie Rolland
plus d’ntouLs possible pour conser­
ver la santé. Dr. X.

mités,ou bien en proie à des soucis 
dévorants, combien dans ces mo­
ments n’apprécions nous pas la 

Tel est le titre d'un chapitre que santé ! De q nuis q n’avantages dont 
je retrouve dans un vieux bon- nous soyons comblés du coté de la 
quin écrit en l’an X de l.t républi- naissance, de la fortune, des bon- 
que par un homme do soixante ans neurs, do la jeunesse, do la répu- 
sur les moyens de se conserver talion, tout cela non- déplaît, nous 
sain de corps et d’esprit jusqu’à parait désagréable et la vio nous 
l’àgc le plus avancé, et je recopie devient insupportable si nous per­
ces lignes qui seront toujours dons l'espoir de recouvrer ce bien 
vraies, et qu'on ne saurait assez précieux qu'est la santé ”, 
méditer. Oui, tout cela est vrai : aussi

La santé est un trésor inappré- laut-il faire tous ses e (torts pour 
ciable, et donne la principale uou- conserver cette santé que l'onn'ap- 
cour de l’existence. Se porte t on précie trop souvent que lorsqu’on 
bien, réunit-on à cet avantage ce- est souffrant ; l'hygiène, pour tout, 
lui de n'avoir aucune peine d es- Voilà le remède. N’abusons jamais 
prit, aucun chagrin, on jouit véri- do nos forces ou do notre jeunesse : 
tablemcnt du bienfait do la vie, le soyons sobre,d’alimonts ou de Ijois- 
spectaclo de la nature enchante, sons ; prenons un exercise régulier 
une douce sérénité s’empare de à l’air ; faisons de l'hygiène de la 
l’ûme. peau ; hydrothérapie, douches,

Somme nous, au contraire, ma- bains, en un mot vivons sagement, 
lades, souffrants, accablée d’infir- et nous mettrons dans notre jeu le

Des avantages de la santéNous lisons dans le (Journal) :
Nous avons le plaisir d’annoncer 

que la “Compagnie de Papier Rol­
land,” une des industries les plus 
florissantes au Canada, vient d’ob­
tenir le “Grand Prix” à l’Exposi­
tion universelle de Paris.

Le Jury composé des experts 
les plus compétents, présidé par 
M. Laroche Joubert, grand fabri­
cant de papier, après examens mi­
nutieux et diverses expérimenta­
tions techniques de toutes les exiii- 
bitionsde papier, a reconnu que la 
qualité supérieure de ses fabrica­
tions lui méritait cet honneur, qui 
la place désormais au premier rang 
des industries de co genre dans le 
monde entier.

Au nom de l'industrie nationale, 
nous sommes fiers do féliciter la 
maison Rolland do ce succès, dont 
l’honneur rejaillit sur notre natio­
nalité et tarie pays tout entier.

vêtement* qui sont en partie u-- * 
pvur enfanta peuvent être rr'»!_ <•* iv* 
■u» à neuf, wi von* von* servez de» tein­
ture* Diamond.

Vuu* pouvez von* eervir <it » Teint urr» 
Diamu.id pour un grand nombre •!« fm-, 
v»tre ee|k- de teindre lot vieux vèteinmts. 
Le» Teinture» Di*round renouvel!, nt ri 
rendent utile* le* rideaux, coiveDui v 
de menblee, draperie». Uput, et M fie/ 
tvu» de» imitation* et d**» :»t, .
teinterre commune , demand ' It*. D a 
Bfind j et irufu’ex pour lev avoir

LA GUERRE 1
Les bun's résistent encore aux 

armées britanniques, mais il est 
évident quo leurs forces commen­
cent ii s’épuiser.

Les troupes alliées sont toujours 
mairesses do la capitale chinoise, 
mais on ne sait trop co qui s’y 

Le sort des européens estpasse.
gravement menacé sur plusieurs 
autres points du Céleste Empire, 
qui semble voué à une anarchie 
générale.

Femmes Inventeurs éÊk I
R»! .-mployé »*#>• iii.'oM ton» les mois I 

i>u-d#U d» 10,(100 lemme-". Sûr,rlTrc- 
r v Mi-h<1aiih-!«. iMtuandei k votre ru.vr- 
niaclvn le Cook's Cotton Root Compound. N'en 
i re:."» pa- «Ventre», ear tou» toe mtimne.-», pilule» 
el Imitation» sont ilaugoreui. Vrli, No, t, *1.01 
I» ta..te; No. 3. lit degree I.lu» full ,9X00 1» boite. 
No. I ou a envoyés sur riVeptlou .lu pilv r< dc 
«leu» timbres do 3o. The Cook <\mipa.iy,

Cook'i Cotton Root Compound
1 Le monde réalise maintenant 

qu'il y a parmi nous des génies fé­
minins aussi bien quo des génies 
masculins, que l'on peut 
ver, non seulement dansfiTTOCBiO

liWïNVCNDÜNjj
en 1 rou­

le champ 
de la littérature, mais également 
dans le domaine des inventions. 
Leurs découvertes, dans cotte der­
nière sphère, sont déjà considéra­
bles et ces génies féminins accoin-

CANADA
ET

Windsor, Ont. 
fV’Nt* 1 et i sont vendu» n\ racommAt «Ms par 

tous le* phMrunvteiui rtispons*blo» su Canrwl i.
Cook's Cotton Root Co.mi-ouni» ) 

est vendu & Jo'iette, par J. T. Oaudet, 
pharmacien.

ETRANGER

BEAUDRY & BROWN
iNOtNiFun» Civil» et Ai»*» ntiur» 

107 Hut ST. dAOQUte, MONTREAL
I !

2< t'-'Zr vV.
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IL'ETOILE DU NORD, JEUDI, f, SEPTEMBRE 1900

L’ETOILE DU NORD do sincérité dans su vertu ! t^ue 
la jeunesse est brillante et aimable 
quand il n'y a place dans son cœur 
ai dent que pour les nobles instincts 
de l'honnêteté, et do la bravou- 

Le jeune comte était bien

ACCIDENTS RAWDON BESOIN D’AIMER Couvent deJaint-Lig^
Le )i .septembre, à ht manufac- 

turc de biscuits do M. L. Z. Ma­
gnan, il s’est produit un accident 
qui aurait pu avoir des consé­
quences bien graves, une nxplo 
sion de gaz provenant du four à 
cuire les biscuits. Ce four était 
fermé depuis samedi et en l'ou­
vrant lundi matin, le gaz fit ex­
plosion. M. Na % lire Lorrain qui 
est préposé au four en question 
comme cuiseur,a été sérieusement 
brûlé et rejeté à 20 pieds en ar­
rière. M. Aurôle Clément, confi­
seur, lui prodigua les meilleurs 
soins en attendant le médecin.

Imprim*« et publié per
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jeunes élèves peuvent y co 1er " 
heureux tout en travaillant 4 f0Z
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L'enseignement 86 donne d,n, u 

deux longues, fran.jaiso et an-l»i« 
arts d’agrément et. es ouvrage d 
occupent aussi leur place au nr„>,.!!" 
des études. '

COMPTERENDU DE LA SÉANCE DU 
28 AOUT

ALIIKRT UKRVAIM. I
ABONNEMENT:

Un an, payé d'avanco.......... 75 cts
Dans un rayon do 40 milieu.. .50c

Pafoii je sens comme un besoin 
D’aimer, sans cause ;

D’envelopper d'un tendre soin 
J uequ’à la moindre chose.

Je sens alors mon coeur s’ouvrir 
P ein de tendresse

Avec un besoin de chérir 
Un désir de caresse.

Que ce soit une chose, un cœur 
Qui s’offre alors,

Vers eux je sens avec bonheur 
S’épancher mes efforts.

Jo ne sais vraiment pus pourquoi, 
11 faut que j’aime

Mon cœur déborde h ,rs de moi 
En un amour extrême.

rc !
Rawdon était on liesse mardi 

soir, le 28 août dernier. Ce coquet 
et riant village avec ses rues lar­
ges et proprettes semblait tout 
heureux d’accueillir la foule des 
étrangers, accourus de toutes parts 
pour assister & la fameuse repré­
sentation donnée par le cercle de 
ses amateurs au profit de son égli­
se, sous la présidence de son dé­
voué pasteur.

Dès 7 heures p. rn. la foule se 
massait dans la grande “ remise ’’ 
transformée pour la circonstance 
en une belle, vaste salle de théâtre. 
Environ 800 personnes y furent 
commodément installées. Sièges, 
fauteuils, b mes, etc , tout était ad­
mirablement disposé. Décors sim 
pies, fond, avant scène, coulisses 
étaient apprêtés avec un art capa­
ble de suppléer avantageusement 
au luxe et à la richesse. Un sys­
tème de poulies ingénieusement 
préparé pouvait prestement enle­
ver le rideau.

Aux premiers rangs parmi l'as­
sistance, on pouvait remarquer les 
Révérends .1. O. Dubois, ancien 
curé de Ruwdou et curé actuel du 
St-Esprit, O. Laferrière, curé de 
St Ambroise de Kildare, A. Viau, 
cuié de Ste Julienne, ,1. Lafortune, 
I*. S. V. Joliette, Z. Peltier, C. S. 
V. .lolictto, MM. Beauchamp et 
Levesque, Eccl. de Ste Julienne, 
J. M. Landry, curé de Rawdon.

Quand au Révd Père M. Rober­
ge, il n’a pas été vu de la soirée, 
occupé qu’il était au “ grimage " 
des acteurs, tâche ardue qu’il ac­
complit avec un zèle et un succès 
au dessus de tout éloge et de toute 
compétition.

Parmi les laïques on remarqua : 
M. L. Dugas, M. P. du comté do 
Montcalm, ainsi que Dame Dugas, 
M. A. (fervais, Editeur-Proprié­
taire du journal l’Etoile du 
Nord, de Joliette ; M. P. Shelly, 
maire de Rawdon et sa dame, MM. 
Dr Smily, Bordeleau, Davies, Ma­
son, Hannon, Daly, Lane, Morin, 
etc. de Rawdon; MM. Perreault, 
Desmarais, Dessert, Landry, etc., 
do St Ambroise ; MM. Roy, Pro­
tean, Mireau, Chevalier, McCon- 
ville, Généreux, Gravel, etc., do 
Joliette ; MM. Granger, N. P., Mar- 
coux, Instituteur, Forest, Melnn- 
çon. Morin, etc., de St-Jacques ; 
MM. Lane, Râtelle, Mercier, etc., 
de Montcalm ; MM. Gaudct, Mc- 
lançon et. autres de Ste-Marie Sa- 
lomée ; MM. Liard, Roy, Cliaput, 
etc., de St Alexis ; MM. Pariseau, 
Duquette, Dubois, etc., de St-Es- 
prit ; MM Perreault, Moreau, Man- 
deville, etc . de Ste Julienne ; MM 
Bredette, Grave], de St-Ilubcrt, 
etc., etc. Le Révd. F. A. Baillar- 
gé, curé de cette paroisse et an­
cien curé de Rawdon, n’a pu être 
présent â cause d'une assez grave 
indisposition. Il vient d’adresser 
au curé Landry, une lettre de fé­
licitations au sujet de l’immense 
succès remporté â sa séance.

Enfin il y avait beaucoup de 
gens des paroisses environnantes, 
tant du comté de Montcalm, que 
de celui de Joliette. L’assistance 
était vraiment distinguée sous 
tous les rapports. L ordre le plus 
admirable n'a cessé de régner du­
rant toute la soiiéo qui s’est pro 
longée jusqu’au delà de minuit, au 
milieu d’un profond sileuce, inter 
rompu â de fiôquents intervalles, 
ou par de vifs ai plaudisscments, 
ou par des rires interminables.

A 8 heures précises, le rideau 
est levé. En chœur bien exercé 
attaque avec une présision admi­
rable un morceau intitulé: 
“Chœur des pêcheurs Il se com­
pose de onze membres dont voici 
les noms : MM. J os Kinchella, E. 
Mireau, C. lîeauséjour, A Sylves­
tre, James Shelly, Jos. Kœller, II 
Girardin, O. Breault, II. Girardin, 
A Lemieux, A. Forest. Déjà l’au­
ditoire est suspendu aux lèvres 
des musiciens qui sont sous la di­
rection de M. le Curé. Aussi les 
applaudissements ne leur sont 
point ménagés.

Puis vient la fameuse tragédie 
en 3 actes et intitulée “ Vildac

Il faut nommer tous les acteurs 
de ce drame émouvant, car tous 
se sont acquittés de leurs rôles 
d’une façon qui no laisse place à 
nulle crKique. Zozo, paysan, qui 
excite lhilr-ritô générale est repré­
senté on ne peut plus fidèlement 
par M. W. Desmarais, le même qui 
au dernier acte nous fera pleurer 
dans son rôle du comte de Vildac, 
vieillard ; c’est là un tour de force 
dont il faut lui tenir compte.

Que dirons-nous de son fils Vil­
dac, représenté par M. Ernest Mi­
reau, l’organisateur de la séance, 
l’infatiguable maître en tragédie 
et en comédie?

tout cela.
Et puis, quels accents de dignité 

respocteuse aussi dans la personne 
do Guillaume, ancien valet du 
comte si bien représenté par M. 
Ilonorius Girardin ! Quel contraste 
frappant entre cette sincérité ju- 
vénille et cetto cruelle et barbare 
perfidie de Ricardo, personnifiée 
d’une façon saisissante par M. J. 
Kœller ! Comme ce dernier manie 
le sarcasme, comme il s’insinue 
adroitement dans l’âme trop faible 
de Vildac, commeM trouve incon­
testables les raisons du jeune comte 
braquant son pistolet sur sa poitri­
ne scélérate !

Et ce Brfile-Moustacho—M. Ro­
sario Girardin—le type du soldat 
plein de bravoure mais trop ami 
de la bouteille, n’a-t-il pas surpris 
tout son monde en rendant avec 
une sagacité merveilleuse son rôle 
qui n’est pas des plus faciles? C’est 
lui qui n'a pas l’air de vouloir mar­
chander l'imposture de Ricardo 
qu’il appelle avec dédain Maître 
Fr ica ii do. “ Ne m'échauffez pas les 
oreilles’’, s’écrie-t-il dans un de ses 
accès de mauvaise humeur. 11 
n’est pis jusqu’au rôle secondaire 
do Daiidinet qui ne concour à la 
beauté d ensemble du drame do 
Vildac; c'est M. Achille Forest 
qui sut s on acquitter.

Enfin pour revenir à Zozo qui 
au témoignage do feue sa grand- 
mère est trop z-hardi, il est d'un 
comique achevé, quand il tremble 
au moindre bruit, à la chute d’une 
feuille, et qu’il s’enfuit entraînant 
après lui les recrues pourtant si 
braves, cette collection de beaux 
hommes qu'en vain Briïle-Mous- 
taciie cherche à retenir, à rassem­
bler.

La rédaction du journal u'r*t pas rmm;*oneaLle dee 
idée# et de# opinion* éroiaca par » ficorreB|«mdanc«i.

En faisant changer votre adresse, ne pas oublier 
d'mdl<|uer le nom dr Vendrait d où voue parte m. Ce 
point est très Important.

VETOILB BU KOIfcD,
JOLIETTE,.JEUDI, C.SEITEMHUE 1900

IAssociation de tir du 83e 
Régiment M Eusèbs Tremblay, serre-frein 

sur la ligne du Grand Nord, entre 
St Jérôme et Ste-Ursule, a éprou­
vé un pénible accident qui l’a lorcé 
d’entrée it l'Ilôoital. 11 était à ac­
coupler des chars, dimanche der­
nier, à Ste-Ursule, et s’acquittait 
de ses fonctions d’une manière di­
ligente et empressée, quand une 
de ses mains fut prise entre deux 
wagons. L’index et la majeur des 
doigts do cette main furent enle­
vés ; l’annulaire et le petit doigt 
ainsi que le pouce en partie em­
portés et écrasés. M. Tremblay en 
restera partiellement infirme, mais 
vigoureux comme il est, il va se 
rétablir bientôt et pourra avant 
peu de temps se remettre à quel­
que ouvrage et gagner honora- 
Moment sa vie Les parents de 
M. Tremblay demeurent au Luc 
St Jean.

et il

Le concours annuel de l'Asso­
ciation de Tir du 83e Régiment a 
eu lieu à Joliette, au champ de til­
de l’Association, dans le rang des 
Prairies, les 3 et 4 du mois cou­
rant. En voici le résultat :

No. 1 Concours du Nursery 
1er prix soldat A. Loiscau ; 2e 

lieutenant Burbridge; 3e caporal 
Mason ; 4e sergent C. Bourgeois ; 
3e sergent L. Bourgeois; de 
capitaine J. E. Ladouccur.
No. 2 Concours de l'Association 

1er prix capitaine J. C. Mason ; 
2esergent W. Sharp; 3e lieute­
nant colonel J. J. Sheppard : 4o 
capitaine Sharp ; f>9 capitaine J. 
D. A. Fitzpatrick; He M. A. Fitz­
patrick.

No. 3 Concours de Joliette 
1er prix lieutenant colonel J. J. 

Sheppard ; 2e capitaine J. C. Ma­
ton; 3e soldat James Rowan; 4e 
tergenl W. Joncs: 5e sergent
I. Copping ; Do capitaine Sharp. 

No. 4 Concours des Dames
1er prix sergent W. Sharp ; 2e 

mpitaino J. C. Mason ; 3c sergent 
IV. Jones ; le capitaine Sharp ; 5o 
M. P. Laforcst; Do capitaine J. II. 
Rowan.
No. 5 Concours de Compagnies 

Ce concours n’a pu avoir lieu à 
muse du manque do temps requis. 
No D Concours de Consolations 

1er prix lieutenant-colonel R. 
Uelfausse; 2c lieutenant II. Lippé; 
le M. H. Olivier; 4e M. L. A. 
pion: 5c major E G. Piché; Do
II. .lames Sheppard Jr.

Aggregate
1er prix Sergt. W. Sharp ; 2o 

Oapt. J. C. Mason.

I L’Association a reçu do nom­
breux et riches cadeaux pour être 
'distribués en prix aux gagnants 
Iles divers concours. Nous sommes 
Heureux de pouvoir eu publier la 
liste.
: M. J. A. Renaud, maire de Jo 
|ietto et lieutenant - colonel- liono- 
airo du 83iômo Régiment, une 

lampe en porcelaine d'un grand 
!>rix ; Honorable F. G. Baby 5,00; 
Ion. juge ClisC. DcLorimiei $2,00; 

>1. J. M. Tellier, M.P.P., $2.00; M. 
F.O.Dugas, pot à tabac (Stanley); 
ient.-colonel R. Del fausse, O.C , du 
(3e Régiment, une médaille en ar­
gent ; lieut.-colonel J. J. Sheppard, 
«résident honoraire de l’Associa- 
ion, une pipe aveu étui ; major E. 
î. Piché, président actif do Passe 
(dation, une corbeille à fruits en 
Argent; major D. A. Dostalcr, une 
'xmbonnière en argent ; capitaine 
j. R. Désilcts, secrétaire-trésorier 
(le l’Association, une lorgnette: 
gipitaino J. D. A. Fitzpatrick, un 
•Wte-cigares avec étui ; M. A. L.

, lilarsolais $1.00; M. A. Laporte, 
leux pipes avec étui ; M. H Beau- 

* 'nier, $1.00; M. J. T. Daudet, une 
ampo en porcelaine : M. A. Riopcl 
Une boitedo cigares et une bouteille 
le cognac ; M. A. Gcrvnis, un pot 
. tabac en porcelaine; M. J. J, 
Joumis, six demi bouteilles do cln- 
let; M. J. F. Dugas, une lampe en 
dorcclaine ; M. J. A. Larochelle, 
me paire do bretelles ; M. Siméon 
'Nqucite, une couverte pour voi­
lure ; M. A. Trudeau, un mou­
choir de soie; M. J. E. Tliériault, 
(m rasoir et étui ; M. N. A. Guil- 
Dault, une bague; M. G. Cheva­
lier, une bouteille do cognac; M. 
L A. Lachapelle, un étui d cigares.
I Mme L. R. Désilets et mesde­
moiselles Dellausso ont envoyé 

plendides bouquets de Heurs 
naturelles qui ont été hautement 
ippréciés.

A une assemblée des membres 
le D Association tenue à Joliette, 
'e 3 septembre courant, il a été 
irocéde,» P election des oiliciers de 
|a dite association pour l’annee 
,:ouunte avec le résultat suivant :
I Président honoraire, Lt. colonel 
/, J. Sheppard ; President actif, 
naior E. G. Piché; Vice-président 
papitaine J. C. Mason ; Secretaire 
iresorier, capitaine L. R. Désilets ; 
iMiniers executifs, capitaines J. D, 
•X. Fitzpatrick et J. E. Ladouccur. 
iJotnite exécutif : Les officiers ci- 

; dessus et capitaines, L. U. Rivai d 
jit J. H. Rowan.
i L» resolution suivante a été en- 

t ,mi te unanimement adoptee sur
? i proposition du Lieut.-Colouel R. 
î i; «Jeltausae, seconde par leCapt. J. 

i5. Ladouceur :
î Que dee remerciements soient 

. pffwts aux patrons de P association 
$t aux autre» personnes qui ont si 

i, généreusement contribue par leurs 
lions, au succès du concours de 

i ^'association de tir pour l’anuee 
i- |190U ; et que le secretaire soit 

. 1 jchargé de faire publiei la présente
(résolution dans les journaux.

I.8d
Peu qu’en moi je sous s'allumer !

Loi do tendresse !
Donne un cœur à ma soif d'aimer 

tin civur à ma caresse.

I

SSSssSSS Iguorinont pas hésité à confier 2 
enfants aux religieuses qui v„leDt, 
eff jrts couronnés de succès I 
de juin dernier, eept d'i ,.. d.%: 
obtenaient avec distinction un b “ 
de capacité au bureau des extniJ 
leurs catholiques de Montréal.

Que la divine Providence 'contiau. 
i. bénir cotte œuvre I Que de, nombre» 
essaims de jeunes lilies viennent nui*! 
à leur véritable source 1 insiruc.-tioa qui 
dcaire les intelligences, ei lVdncitL 
qui, en fortifiant les volontés, fait |e. 
grands et nobles cœurs !

A lin que ne se perde pas 
Ce feu de 1 lime

Je voudrais voir s'ouvrir des bras 
S ouvrir un cœnr de femme Li

hi
EMERY DESROUHES.

Joliette, D Septembre, lil U. jet

SOLITUDE

I
2fDans un coin peu connu du monde 

(Joule la rivière profonde,
Sans se fficher ni murmurer 
Autour dello, 1 homme s’agite,
J,’oiseau chante, le vent s irrite, 

Sans la troubler.

J’y passe de bien longues veillés. 
Nul bruit n’arrive à mes oreilles ; 
Nulle voix nul écho menteurs. 
Chante, danse, ris ou soupire :
Je suis bien oin de ton sourire 

Et de tes pleurs.

Penché sur ce miroir lugubre,
Dans l’air froid du soir insalubre, 
Parfois, je songe à ton affront ;
Et tu ne sais pas —Insensée !— 
Combien cette horrible pensée 

Pèse à mon front ?............

Nouveau Vicaire X AMI,

L15ième GRANDENous apprenons que M. l’abbé 
Ad. Perrault, est transféré au vi­
cariat de La prairie et que M. l’abbé 
A. Lippé est nommé vicaire à Jo­
liette.

Nous offrons nos remerciements 
à M. Perrault qui s'est montré si 
dévoué dans l’accomplissement de 
son œuvre apostolique et nous 
souhaitons à son remplaçant, M. 
l'abbé Lippé, une cordiale bien­
venue.

A
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Vallée uu St-Laurent

Trois-Rivières, P, Q,

La dernière scène surtout fit ré­
pandre plus d’une larme. Et le 
tableau vivant, quel superbe cou­
ronnement! Ce vieillard décharné 
qui vient de rendre le dernier sou­
pir, son fils dans l’attitude du ré- 
pentir, son petit-fils au sein de la 
tendre uompassion.de l’admiration 
et de l’amour, BrAle-Moustache 
dans la raideur impossible du sol­
dat, Ricardo dans^’attitude de l’ef­
froi et du désespoir, ce tableau ré­
pété une seconde fois sur les ins­
tances réitérées do la foule, laisse­
ra dans l'âme de l’auditoire une 
impression ineffaçable ; aussi, cet 
inoubliable spectacle fut-il d’abord 
salué d’une muette mais éloquente 
admiration et ensuite par les tré­
pignements des plus vives et des 
plus entières félicitations.

Pour la Comédie de “ Chicot ”, 
c’est bien le eus de dire qu’elle fut 
désopilante dans toute la force du 
mot. Elle lit rire aux larmes.

;
.C

.(

It
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Du 8 au 15 S'pt. IlRentrée des elèves
Au Collège do Joliette, plus de 

295 élèves ont fait leur entrée. ilOuverte aux comtés Saint-Maurice, 
Champlain, Ma-kiuongé, Nioolet, 

la Paroisse et L Ville des 
TroC-Riviôres

—Au Pensionnat des Itévdes 
Sœurs de la Congrégation, 120 jeu­
nes élèves ont (ait leur entrée 

—A 1 Externat— Ecoles des com­
missaires-plus 190 jeunes filles 
ont commencé l'année.

ENGLE BE RT GALLÊZE.
Joliette. 25 Août, 1900.I

$6.000 en Prix lr

Enfin, M. le député de Mont­
calm, M. L. Dugas, sur tourner ha­
bilement un compliment à l’adres­
se de M. le Curé Landry M. Du­
gas est si connu par son éloquence 
et son caractère do respectabilité, 
que nous trouverions oiseux de 
faire ici sou éloge. M. le Député 
avait été heureux d'acc°pter l’in­
vitation à lui faite par M. le Curé, 
semblable invitation a été faite à 
M. Bissonnette, M. P. P.

Par un malenconti eux retard de 
a malle, ce Monsieur n’a pu rece­
voir la nouvelle que 24 heures 
après la séance. Il écrit au curé 
Landry pour lui exprimer le re­
gret qu'il éprouve de n’avoir pu 
se rendre à temps à Rawdon, et le 
bonheur qu’il eût éprouvé, de pou 
voir féliciter les amateurs du suc­
cès qu’ils viennent de remporter.

Personne ne songera à mettre 
en doute la sincérité du vaillant 
député de Montcalm.

Rawdon a donc droit h nos plus 
sincères félicitations.

Espérons que ce ne sera pas la 
dernière fois que ce cercle d ama 
leurs présentera au public des 
scènes si intéressantes, si instruc­
tives, des tableaux d’une si haute 
moralité.

De la part de M. le curé Landry, 
sincères remerciements à tous 
ceux qui par leur présence ont en­
couragé l’œuvre de l’ornementa­
tion de son église, remerciements 
spéciaux à tous ceux qui se sont 
prêtés de si grand cœur à l’orga­
nisation de cette soirée superbe, à 
MM. les acteurs, les chantres, les 
musiciens, à toutes les bonnes gens 
du village qui ont gracieusement 
prêté, chaises, bancs, etc., etc., 
toutes choses nécessaires 
cevoir convenablement ie* public.

Enfin, gloire à la divine Provi­
dence qui bénit d’une manière vi­
sible toutes les œuvres du Pasteur 
et des paroissiens de ôt Patrice de 
Rawdon. Vive le travail, vive le 
progrès, honneur à Rawdon !

G. DE L.

RAWDON _ Grand programme d attractions rhoi- 
sies Acrobates, Comédiens. Pantomis- 
tes, Contorsiooistes ASCENSIONS 
EN B AL I.ONS—Courses au trot et 
au galop les

—A l’Académie St-Via te ur, le 
nombre des élèves était hier soir de 
235.

Voici les noms des élèves du 
couvent de Rawdon qui ont obtenu 
leurs diplômes aux derniers exa­
mens.

Del le T. Lane, avec distinction, 
anglais et français.—Rawdon.

Délié RAgina Dufault, diplôme 
d'Ecole modèle en français.—St- 
E-mrit.

Elisabeth Grégoire, diplôme avec 
distinction eu français.—St-Esprit. 
Del le Dolorès Muun, diplôme avec 
distinction en anglais et en fran­
çais.—St Jacques.

Dalle Ernestine Paré, succès sur 
l’anglais ; Matière à reprendre.— 
St-Àmbroise.

Delle Hermine Morin, matière i 
reprendre, succès sur l’anglais.— 
Chertsey.

Le couvent de Rawdon, on peut 
le constater, peut rivaliser 
tageusementavecn'importe quelle 
maison d’éducation. Pour l’ensei­
gnement de l’anglais il est d’une 
supériorité incontestable sur plu­
sieurs autres établissements.

cST-ESPRIT
11, 12, 13 et 14 

Sept. 1900M. U vide Perrault, propriétaire 
dn moulin a farine de cette pa­
roisse, vient d’être terriblement 
éprouvé. Mercredi de la semaine 
dérnière, trois de ses enfants, âgés 
respectivement de 17, 15 et 13 ans, 
étaient occupés à pendre du tabac, 
aidés de trois’enfants do M. Maxime 
GrégO’rn, à peu près du même âge 
C'est dans le haut d’une grange 
que le tabac était suspendu pour 
le faire sécher. Une longue échelle 
servait de base aux jeunes travail­
leurs. Le poids des charges de 
tabac que l'on apportait du champ, 
joint à celui des jeunes gens, lit 
échapper l’échelle à l’une de ses 
extrémités, et les trois jeunes Per 
zault et deux des enfants Grégoire 
furent précipités dans la batterie 
d’une hauteur de 25 pieds.

Une demoiselle Perrault, âgé de 
13 ans, tomba sur la tête et est 
morte depuis de sa commotion cé­
rébrale, sans avoir recouvré sa 
connaissance, ses frères, les deux 
jeunes Perreault ont éprouvé des 
lésions graves; l’un a 3 côtes de 
brisées et l’autre une jambe frne- 
tuiée à deux endroits. Il sont très 
souillants et leur état inspire des 
craintes à leur famille.

Q,unnt aux jeunes Grégoire ils 
n'ont reçu aucun mal; deux sont 
tombés sur le sol, mais sans en 
éprouver autre chose qu’un léger 
choc ; le troisième a eu la présence 
d'esprit do s’accrocher à un fil de 
fer qui traversait le haut de la 
grange et d'opérer facilement son 
sauvetage.

C’est encore M. E. Mirenult qui 
lit encore des siennes dans cette 
scène archi-comique. 11 fallait le 
voir partager sournoisement le 
goûter de Maître Larocque et s’é­
crier à l'interpellation de ce der­
nier lui demandant s’il est sourd ;
“ Oui, Monsieur, sourd et muet”. 
11 fallait le voir établi comman­
dant en chef dans la maison de 
Laroque, imposer silence A Bastion 
et par méprise à Larocque lui- 
même, se reprenant avec je no sais 
quel air... Sapristi je croyais que 
c’était encore Bastion !... Il fallait 
le voir brisant tout dans la maison, 
souillant tout depuis le portrait 
de Jeanne d'Arc jusqu’au mou­
choir de son maître, jusqu’au 
visage de Larocque et le sien pro 
pro. Il fallait le voir s’empoison­
ner avec lo vin de son maître et 
l'entendre s'écrier : “Pauvre Chi­
cot, va ! Tu vas mourir empoison­
né ’’. En serviteur bourru, eu ser­
viteur désappointé, Bastion passe 
de la colère, de la surprise à une 
lolle envie de rire. Il est bien ex­
primé par M.J. Beaudoin. Quant à 
Irfirocque, vieux garçon, c’est lui, 
ce bourgeois naïf qui subit les plus 
diverses tribulations et qui se cor­
rige enfin à son âge avancé de 50 
ans, de sa manie par trop pronon­
cée pour les avantures galantes. 
M. J. Kœller a joué ce rôle d’une 
façon toute aisee, toute naturelle.

Les entr’actes furent bien rem­
plis par du chant, de la musique 
et des déclamations. Le piano était 
tenu par Delle Sara Kinchella et 
surtout par M. Desmarais, de St- 
Amb, oise et élève finissant du Col­
lège de Joliette. C’est lui qui nous 
a émerveillés par son chant de 
“ la mort d’Abel ”, en s’accompa­
gnant lui-même d'une façon bril­
lante. M. A. Beaudoin, âgé de 14 
ans, nous a charmés par son chant 
du “ Petit-Savoyard Le chant 
national : “ O Canada terre de nos 
aïeux ” et lo “God save the Queen" 
ont ft bon droit excité l’enthou­
siasme de la foule. M. Vaillan- 
court a fait passer d’agréables mo­
ments aux amateurs de la langue 
anglaise par ses chansons typi­
ques. M. James Mason a chanté 
d’une manière fort intéressante et 
fut applaudi à outrance ainsi que 
la musicienne distinguée qui l’a 
accompagné au piauo, Delle B. 
Davies, tille du Revd M. Davies, 
de Rawdon. Trois magnifiques dé­
clamations ont pour beaucoup con­
tribué au succès de la soirée : M. 
Henri Lafortune, de Joliette ; H. 
Alfred Forest, de Rawdon, Delle 
Alice Daty, do Montréal âgée 
de 10 ans—ont mérité d être ac­
clamés par l’auditoire et de rece-

$2.4oo en bourses
Grands concerts par plusieurs 

fanfares.—Le soir feux d'artifice.
Taux réduits sur tous les che­

mins do fer et bâteaux.

i

Pour listes de prix et autres in­
formations s’adresser à 

HECTOR CARON, Président: 
C. D. HEBERT, Gérant.

:>3i3f

avan- c

EXCURSION.1
DES

RECOLTES it1 NECROLOGIE De toutes les parties de la 
Province de Québec

Nous annonçons la mort de M. 
lldège DeSerres, natif de St.-Am­
broise de Kildare. Il est décédé 
à Montréal, lundi soir, le 3 septem­
bre, après douze longs mois de 
maladie. M. DeSerres a résidé à 
Rawdon, où il exerçait le métier, 
do ferblantier. Il a reçu avant de ! 
mourir tous les sacrements de l’é-1 
Rlise catholique. Il était entouré 
il son chevet de son épouse et de 
ses enfants en pleurs. Le défunt 
laisse une épouse et sept enfants. 
Il était porteur d’une police d’as­
surance au montant de §2,000.00.

Les funérailles ont eu lieu hier à 
l’église du Sacré-Cœur, Montréal. 
Le service a été chanté par M. 
l’abbé Aubry, vicaire.

Le deuil était conduit par son 
fila Joseph, ses frères Gaspard et 
Sinaï DeSerres, Hercule Dudemai- 
ne, Albert Gervais, beaux-frères ; 
Philippe Desserres, Orner D essor 
res et Rodolphe Desserres, Joseph 
Bélanger, J. A. Landry, N. P., 
Henri Poirier et un grand nombre 
d’amis.

Après le service funèbre, les 
restes mortels du défunt ont été 
inhumés au cimetièr e de la Côte- 
des Neiges, lot No. 5330.

Nous offrons nos condoléances à 
la famille du délunt.

AD LAC ST-JEÂNi

VIA LE

CHEMIN oê FER de

mi

«
pour re-

i au herd JW?1'leux s) Sous lo petiounge 
Marquis, agent de colooii»ti°B-

Départ de Québec à S.40 A. M ,œ»r <

Roberval et retour, 2ème C“M*- i. x 
Des billeted» 1ère cluse au «»«*

82 50 aller et retour seront »“«' 
dus aux cultivateurs seulement qm 
feront demande nu soussigné »

jusqu'au 24 octobre 1900.
Mercredi, le 26, à 8 heures 

les excursionnistes s'embirq ^
bord du vapeur “he Colon P ^ 
visiter les neuve les colonies ^
bonka et Ifonfleur, o" il 
beaux lots à prendre. . ■

Des billets de passage ^r 6 
“Le Colon’ seront vendu.J 
60 ota aller et retour de Robsrw r 
tous es endroits du Lac ' .,|i

deuils, «fesses

St-Jacques de l’Achigan
Il nous fait plaisir d’annoncer 

que Mademoiselle Dolorôs Munn, 
fille do Monsieur Ulric Munn, 
marchand do St Jacques, a obtenu 
aux derniers examens,un diplôme 
français et anglais, avec distinc­
tion. Cette jeune demoiselle était 
élève du couvent des Révds Sœurs 
de Ste-Anne, Rawdon.

Nos félicitations.

STEJULIENNE
M. Charles Rivet, ancien propri­

étaire de moulins, est décédé ici, 
à l’âge de 75 ans; son service funè­
bre a été accompagné par un très 
grand nombre de parents, d’amis 
et de connaissances.

M. Rivet jouissait de l’estime de 
tous.

A Mm
i

St-Lin Comme il sut rendre avec une 
correction parfaite les pénibles et 
diverses situations par où lo font 
passer et le féroce Ricardo, mau­
vais conseiller, et les amères re­
proches d un père victime de son 
ambition, d’un père enfermé se­
crètement depuis 20 ans dans un 
cachot humide et infect, d’un fils 
tendrement aimé mais rebuté, 
parce qu'il est craint, redouté !

A u dire de tous les connaisseurs, 
ce rôle ne pouvait être rempli avec 
plus de perfection et de bonheur.
Et lo jeune comte Adolphe, per­
sonnifie par M. J. Kinchella a ré­
véle chez son auteur des dispoai- voir de nombreuses et sincères fé- 

... rntfPAvnnr Souvent l«e maladies les plus graves tiens qu on n’eùt jamais soupçon- licitations. M. Hannon a ouvert

$ Ussssjssîx'x
il.... . . . . . . . . . . ' ‘ ' “...“

St-Felix de ValoisUn Monsieur Lcmny, peintre de 
son metier, s’est tuô accidentelle­
ment, la semaine dernière, en tom­
bant d'une hauteur de 20 pieds, 
alors qu'il était à travailler à pein­
turer une maison.

i. i
—M. Louis Gravel de Lowell, 

Mass, est de retour depuis samedi 
dernier. NAISSANCES

A Ste-Emmélie de l'Energie, le 24 
août, ldpouee de M. Joteph Belleville, fer 
propriétaire de touriee, uce fille, qui Pour p ue amples 
reçut au baptême les morne de Marie- vous au IlK
Georgiana-Kva. RI$v JOSEPH MARQ1'13’

—A Val'eyfield, P. Q., le 3 courant, Où à RÉNÉ DUPON'T, p q, 
l'épouse de M Pascal Purest, typogra- i Agent d» colonisation, v. 
phe, un fila, qui reçut au baptême le» et L. St-Jeau, Quebec. iceomn»- 
noms de Joæph Sunéou-Paul-Maurice. P S —M Bead Dupont, BU
Parrain et marraine, M. S tarées JM-, guère le» eaeuraionnisw d* w 
«hard et aoe épouse, de Montréel. [Lie St-Jean.

•i
—Un autre homme dont on ne 

mentionne pas le nom, a été af­
freusement estropié par son étalon. 
Cet animal n’avait jamais montré 
d’habitudes vicieuses. L’homme 
est dans un état critique.

DBS MILLIERS DE CERTIFI­
CATS

Noua arrivent tous les jours attestant 
oette grandes vérité, le Vin Mobin 
Cateo-PHatta'* «outage de suite et 
guérit rapidement tous les cas de Grip­
pe. Esseyti le et voua en serez enchan­
té. se vend partout.

:I

t

RIEN À NÉGLIGER. 6»4f
;
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| COLONNE DE

NORETRUDEAU
Le Canada à l’Exposition,ï Paquet (peut-être J os Paquet, rue 

Craig, Montréal ; Watson, (proba­
blement A. Watson), Albcrni, C.A.

M. T. Foster, New-Ross, N -Ê., 
minorai do manganèse, Huart 
(nom pas sur la liste); Ives(pns sur 
la liste); Ceramic (pas sur la liste) ; 
Collection (sans explication); Re­
cord Foundry and Machine Co., 
Moncton, N.-B., poêles ; Duplessis 
Pegging and Sewing Machine Co., 
St Hyacinthe ; Louis Côté. St Hya­
cinthe (pantographe?) Rosamond 
Woollen Co., Almonte ; Boucher «& 
Mercier, Montréal, pardessus : Do­
minion Corset Co., Montréal ; Call- 
bert ; Slater Shoe Co ; Standard 
Hat Works ; probablement Toron­
to Brewing Co.; Bieknell X Wic- 
kett, cuir, Toronto ; II. F. Coombs, 
St-Jean, N. B.; Lyman Bros. Co.. 
Limited Lyman Sons X Co.: II. 
1 ^montagne X Co.

I Suite ini prochain

Chez nous et autour de nous.

Sun Honneur lo Juge DeBorimier 
se rendra ici pour faire ouvrir la cour ; 
les greffiers de la Couronne appelleront 
les provenus ; ceux ci ort'riront leurs 
cautions respectives ; le substitut du 
procureur général en examinera la va 
leur et si elle est suffisante, la cour les 
acceptera ; les accusés continueront à 
vivre en liberté jusqu’au prochain ter­
me ; le terme sera déclaré clos et l'huis- 
sien audiencier terminera la cérémonie 
parle lovai “Vive la.Reine’.

Il n’y a d’ailleurs pas une seule 
personne eu prison attendant sou procès, 
bien qu’il \ ai . des actes d’accusations 
pendantes contre cinq prévénus.

Feu M. Simeon Piquette CHEZ ALEX. RIVARD.Lisle officielle des récompenses 
accordées aux exposants

Douze grands prix pour le Vomi 
nion ; quatre pour la Province 
de Québec ; deux 'pour la JY ou 
velle Ecosse ; un pour le Mani 
loba; et un pour la Colombie 
Anglaise.

«
Noua apprenons avec chagrin 

la mort de M. Siméon Piquette, 
marchand, arrivée après une ma­
ladie de 30 heures seulement. M. 
Piquette était âgé do 05 ans et cé­
libataire. Le défunt était le type 
de 1 honnête homme, du fervent 
chrétien et la personnification du 
dévouement filial.

M. Piquette a semblé ne vivre 
que pour les membres de sa fa­
mille. Après avoir ôté plusieurs 
années commis l’emploi do leu 
M. J. \V. Renaud, M. Piquette 
prit lï son compte en 1808 et a tou­
jours continué depuis, dans la 
ligne des marchandises sèches. Ses 
funérailles auront lieu lundi pro 
chain 8 heures.

« fi
w zzr*t$ v." «**ccc -rocv : *on

La rentrée des élèvesa.

grande venteor-
* aura lieu bientôt !i»
!«
« —DK— NOUS NOUS SOMMES PRÉPARÉS POUR 

CET ÉVÉNEMENT.
üf
k Le L’auutla figure avec honneur 

à l'Exposition de Paris. A preuve 
la liste suivante des récompenses 
accordées au mérite de nos conci­
toyens :

tie JARCHANDISES

! nmm et d’hiver

lei Veuillez nuns rendre une visile et unis trouverez riiez 
tout ce qu’il vous faudra pour cette époque :

— La maison N. A. Quilhnult k (lie., 
informe les maisons de commerce, les 
hôteliers et le public en général, qu'ils 
vendent la célèbre bière McCarthy qui 
est. l'uf.o des meilleurs dans lu marché, 
il raison de 7â cts la douzaine, (it la 
caisse), et nous nous engageons il déli 
vrer notre marchandise par le C. P. IV, 
sans charge extra aller et retour, ou SU 
cts la doz, ; bouteil'es pour 20 cts. 
Prenez en note et essayez là. N'oubliez 
pas que nous avons toujours en vente 
dis bons vins canadiens, que nous vous 
offrons ù, tide, 7lie et 81.U*1 .o gallon.

Nous sommes aussi agents pour les 
gins “Key Brand" en gros et en détail. 
•221V,m

n.
nuitsan

»
(i RANDS PRIX Coutil,

Cotou ù drap, 
Casquettes, 

Cointureaj 
Twocdwt

«i! ( 'ouvropied,
Couvertes en laine 

et en tlannclletto,
Drap :Y costumes,

Mouclioirs,
Serviettes,

Peignes,
X’oiIvk noirs et Wanes, 

Etc.

La Puissance du Canada : 12 
grands prix, les suivants : Educa­
tion primaire, secondaire et supé­
rieure ; plans des travaux publics; 
fermes expérimentales, céréales, 
produits de la ferme, Iruits, miné­
raux, fourrures, pêcheries et mé­
tallurgie.

La Province de Québec: a ro- 
Çu quatre grands prix, savoir : 
Education primaire, céréales, pro­
duits de la ferme et minéraux.

La Pkovixck dk la Nouvelle- 
Ecosse : a reçu deux grands prix ; 
minéraux et céréales.

Le Manitoba : a reçu un grand 
prix : céréales.

La Colombie Anglaise: 
grand prix : minéraux.

D'autres prix ont été accordés 
aux exposants canadiens dont les 
noms suivent :

Monolite Davie, probablement 
Wm Davies Ce. Toronto ; bon. D. 
G. M. Déciiêne, Québec ; G. E. At­
kinson, Portage la Prairie, oiseaux, 
etc; Henri Menier, bois de cons­
truction, etc.; Chas. Desjardins et 
Cie., Montréal, vêtements en four­
rure; bon. J. A. Paquet, Québec, 
vêtements en fourrure ; Massey, 
Harris Co., articles aratoires ; fa 
Cie de Papier Rolland, Montréal, 
papier.

|l
es

Ali MAGASIN Dkes
if pantalons,

Serviettes,
Brosses,

L’on vau.nik d'Assuiianok Muti ki.i.k

CONTRE l.E KEU UES COMTÉS DE 
UlMOVSKI, Témiscodata ET 

Kamocua-k

nu mt ro
3r

IndrêTrudeaule Cachemire cl serges,
» Gants, Bas,—La Cour Supérieure pour co dis­

trict a été ouverte ici mardi, sous la 
présidence do son honneur le juge de 
Lorimier Elle a été ajournée à mer­
credi prochain.

—Samedi prochain A il heures p ni , 
aura lieu à l’Hôtel Royal, le tirage du 
Graphophoue de M. Félix B. Cheva­
lier. Tous les porteurs de billets, sont 
invites à y assister.

—MM. Pierre Chevalier, pro maire 
et Adélard Lnpierre, manufacturier de 
cidre et d’eaux gazeuses, de cette ville 
sont allés en parti de chasse et de pèche 
aux Iles du Lac St-Pierre, où ils ont 
fait capture abondante

— M. le magistrat de district, Char­
les Horion, de Sorel, était au palais do 
justice, hier soir, après l'arrivée du 
train du C. P. R. Deux causes ont 
été appelées ; les prévenus étaient Jo­
seph Houle et Thomas Paré, de la pa 
roisse de Sto-J ulienne. Tous deux fu­
rent libérés, faute do preuve suffisante 
M. J Martel, était l'avocat des accusée.

—M. Joseph Archambault, de cette 
ville, annonce au public qu'il sera 
comme par le passé à la disposition des 
gens qui auront quo'qnes édifices à faire 
transporter ou relever. M. Archam­
bault invite toute personne ayant quel­
ques ouvrages dans ce genre à aller le 
voir, les conditions sont faciles et son 
ouvrage est garanti.

—Invitation.— Le secrétaire du 
club ‘‘Le Royal" est autorisé à inviter 
les membres du club “St-Louis”, A ve­
nir jouer sur lo terrain, aux jours et 
conditions qui seront arrêtés par les of 
liciers des deux clubs désignés à cette 
fin, dans le cas où la présente invitation 
serait acceptée.

—M Norbert Cottenoir, rentier, est 
décédé ici hier, le 5 du courant, à l’fige 
de 79 ans. Il était malado depuis au 
de!:\ d'une année. Il avait été visité 
plusieurs fois par les piètres de 
et c'est muni des derniers sacrements 
qu'il s'est endormi paisiblement dans le 
Soigneur. Le défunt, demeurait avec 
sa li le, dame veuve Edmond Bourgeois, 
qui lui a prodigué les soins les plus at­
tentifs.

—La (lie. de téléphone Be l, est i\ 
faire poser une ligne téléphonique entre 
Juliette et Ste Elisabeth. Les travaux 
sont commencés depuis mardi matin et 
sont sous la direction de M. .1.0. Le- 
tuay, de Trois Rivières. On dit que la 
Oie. Bell, a l'intention de relier tout le 
Nord du comté do .Jolietie par un ré 
seau de lignes téléphoniques. Bravo et 
honneur À qui de droit.

•—M. T. H. Sylvestre, propriétaire 
du célèbre étalon Time-Breaker, a vou­
lu le faire concourir dans les dernières 
courses de l'été, après la saison durant 
laquelle il a été fort accueilli. Cet 
étalon n'a pas manqué de répondre A 
l’expectative de ceux qui le connaissent. 
Ainsi aux courses de l'Assomption, 
Time Breaker est arrivé bon premier ; 
A St Jean d’Iberville, le môme trotteur 
est arrivé second contre (’• hors con­
currents ; A St-Rémi, Time Breaker A 
battu 6 chevaux, pour une bourse de 
SlOu.UO. Parmi ces chevaux il y en 
avait doux des Etats Unis.

ii-
AVIS PUBLICti O-i .%!■* *"» ♦ s ♦ t . *-t ♦ + <*>. :t a;n

Avis o>t par le présent donné qu'eu 
vert u d'un règlement passé par les di­
recteurs de cette Compagnie, le 7 juif 
lot dernier, 1900, il a été imposé une 
taxe ou répartition de 111 o/o sur les 
billets de dépôt actuellement eu force 
et donnés depuis le premier septembre 
1895, jusqu’au premier de mars 1896 
exclusivement, et de 20 o/o sur tous les 
aut res.

Le choix le ulus considérable 
L se soit vu à Joliette en fait de

iù SPECIAL 11N. A G UII.lt ADI.T & Cl K.ai
et —Portraits pastels, etc.—Mademoi­

selle Ada Kelly, autrefois de Joliette, 
élève de l’“Art Association of Mont­
real" et de la Société des Arts, se char­
ge de faire des portr.its soit au crayon, 
pastel, couleur A eau, peinture A l'huile, 
etc., A des conditions très avantageuses, 
aussi ouvrages de fantaisie do toutes 
sortes.

Mademoiselle Kelly donne aussi des 
leçons de dessein et do peinture.

Ada Kei.lv,
72-1 rue St- Denis, Montréal.

Spécialités : Peinture A l'huile et 
tableaux pour les églises.

1 ii I loan loi do coupons do bonne longueur on étoffe 
noire oi couleur, quelque chose de bien désirable 

pour les pet il es lilies du couvent.
Ménagez votre argent en venant chez

li­
ft robeUteuux,

ne
Caputs,ut

un*t
lui Cloq ues,

ALEXANDRE RIVARD.ou
Lo paiement de cette répartition est 

actuellement requis en vertu du dit 
règlement, et doit être versé au bureau 
du Secrétaire Trésorier, en la ville de 
St Germain de Ilimotiski, dans les dé­
lais fixés par la loi.

lei Coi 1er et tes,

lit Pelleteries en général. A gel il des modes IS UTTER KJ K.
>

Au delà de 200 manteaux iin­
nés dans les couleurs les plus 
uvelles et do tous les prix.

100 Capots en beaver ;

150 Cloques assorties, de §2.ûo à

N. Bernier, 
Secrétaire Trésorier. 

Ilimouski, 1er septembre, 1900.

1 Waif Chaussures parla PosteIE PERSONNEL
r demeurer point dans M 

nrir x ilie ou il v a une âge; ce j»t»ur la ® 
ui' •‘Slate!,'' vous J -nvcx vous 

pioriitcr «<• qui vous ron-’rnt exacte 
ment, ; ui la forme, la gnndrur et la 
l;«igrtir, rt vous pouvr.* . v»j - i r le cuir 
jac vo détii du •• (Ihanc- 
ten tic lr catalogne de chaussures 
le plus hr m et lr plus cnn pîct qui ait 
jamai été publié en Am^r$q.:e. lî dit 
tout ce qui 
*• Slater " -

Si x tnBEAU TAINT

Ne s’obtient quo par la pureté do ri 
eltesse du Sane.—

Le “SALINA" du Dr Ed Morin, 
EST LE MEILLEUR des Toni pur 
gatifs pour le Sang,

Essayez le généreusement,

Lt,—Mademoiselle • irise Laiortimc, 
autrefois de .Joliette, et mainte­
nant de St-llyppoiitc, était en vi­
site A .lolietle, elle/, son Itère M. 
-los. Lafortune, commis restaura­
teur A l’Hôtel Royal, de M. Pierre 
Chevalier.

—M. J. G, Nelson, do la maison 
Amiot, Leconrs et. Larivière, était 
A .loüette ces jours dernier, pour 
ail tires commerciales et. logeait. A 
l’Hôtel Royal.

H>£—V—
00: c

LMEDAILLES D’OR
Des médailles d’or ont été accor­

dées aux exhibits canadiens sui 
pants :

Fermes expérimentales ; La prés 
et Lavergne, Montréal, photogra­
phes : E. J. Boxvley, Toronto, por­
traits, etc.; Camille Théoret, Mont­
réal, livres de droit; travaux pu­
blics ; Newcomb, Octavius A Co., 
Toronto, pianos ; Canadian Pacific 
Railway Co.; Grand Tronck Rail­
way Co.; B. Ledoux & Co. Mont­
réal, voitures ; Cocksliutt Plow 
Co.; J. W. Mann Mlg Co.; David 
Maxwell & Sons ; The Noxou Co. 
Ltd.; Verity Plow Co. Ltd.; Dr 
Saunders, fruits et végétaux.

Ferme expérimentale de la Co­
lombie Anglaise ; fruits d’Ontario, 
exhibit du major Gourdeau, Do­
minion Coal Co ; Canadian Copper 
Co ; Canadian Furnace Co.; LcRoi 
Mining Co : Montreal Gold & Silver 
Co; Vancouver Coal Co; Nova 
Scotia Steel Co; Oxford Copper 
Co.; Canadian Nickel Co.; Tlios. 
Davidson Nig Co.; Toronto ; Star 
Mwf Co. McClary Mfg, Co.; Domi­
nion Cotton Co.; Montréal Cotton 
Co.; Paton Mlg. Co.; Conicc! Silk 
Co : Balccr Glove Mfg Co; Trois- 
Rivières : William A. Marsh A Co., 
Québec; J. D. King Co.; Lauren 
tide Pulp Co ; G. Laliberté A Fils, 
Montréal ; Dominion Tobacco Co.; 
Rolland Rubber Co.

100 Capots, manteaux et colle­
tés en pelleteries, choisis à bon 
[heure sur les premiers lots des 
tmiéres maisons,

£
t. , eunir l_)

go concerne la chaussure 
rt fléciit «Uns leurs moin­

dre . drt.u1 ». lr« différents cuir .—A quel U

I -Liste de souscription en faveur 
du monument oliett e.

Utoge ils peuvent servir, rt comment ••n pendre soin.
IUR ETRE VENDUS A DES 

PRIX QUA R ANTIS.
îce, amellr d a ni nu encadrement d'ir-y Prix $3.50 et $5.00 marqué s ru la

e=| d lise, avc< le nom (les fabri ant$. a
sNoua prions nos concitoyens cl 

nos compatriotes de répondre à 
l’appel que nous leur faisons de 
contribuer par leur souscription, A 
l’érection de ce monument.

Quant à ceux qui 11e voudront 
pas verser le montant do leur sous­
cription de suite, nous les prions 
de nous faire connaître leurs noms 
et adresse et nous leur enverrons 
un blanc de billet qu'ils rempliront 
eux-mêmes, et ce billet ne sera dû 
et payable que lorsque le monu­
ment aura été accepté par le co­
mité.

Nous publierons chaque semaine 
les noms des souscripteurs.

Qu’il soit bien entendu que ton 
te contribution peut être adressée 
soit A M. Eusôbo Asselin, trésorier 
du comité A Joliette ou A nous 
même au bureau de l’Etoile du 
Nord.

Voici les sommes souscrites jus- 
qu’A ce jour :

aEcole privée
Le :> septembre courant, a eu 

lieu l’ouverture des classes A l’é­
cole privée : Cours Commercial en 
français et en anglais, sous la di­
rection de M. J. R. Bonin, Institu­
teur.

De plus, avis A ceux qui dési­
rent suivre les classes du soir, A 
7 heures.

92 rue Notre-Dame, Joliette. 2f.

Ecrive* pour rn avoir un, c'est gratis.
£500 Peaux de mouton de Perse, 

Ire et grise, de 82.00 A 86.00 ;

Peaux de Tibet ;

Peaux de Chinchilla pour garni- 
‘es de manteanx et collerettes ;

Robes de carie le en chèvre gri- 
ce qu’il y a de plus beau ;

basques en loutre, fabriqués par 
baison J. B. Laliberté, de Qué-

AZAIUB BOUCHZB, Soul Agent pour Jollotte.X
oi- LES CHEVEUX GRIS ..lia­
is

»et

REPRENNENT LA COULEUR
4 a cure IVOIRE DE Liil JEUNESSE

.PACIFIQUE 
lt CANADIEN

Et acquièrent avec le

Basques en castor, casques en 
luton de Perse,casques en nutria, 
loues en australian beaver.

Jollets dans les derniers goûts 
d une grande variété.

:S lestamteiir de Llebsec, >m
SOIXANTE JOURS

EXCURSIOIX
Au Nord-Uueul Canadien

ce. UNE SOUPLESSE ET UN LU STR K 
ABSOLUMENT INCOMPARABLE.

iie-

LL
En vente partout A 50 cts la bouteille.in- lion pour revenir 

jusqu’au 10 novembre.11 SEPT.BEAU STOCK DE HARDES 
FAITES. J. T. GAUDET, Pharmacien,

.JULIETTE. P. Q.
La corporation de la ville

de Joliette...............
Banque d’ilocltelaga.
Banque Nationale...
Les élèves du collège Joliette 75.00
Hon. juge Baby................... 50.00
Divers montants reçus de 

diverses sources...
Dr Al. S. Boulet...... ............. 25.00
Provenant d’un tirage 

Gramophone, par Aid. 
Cliarland et d’un ami....

Pierre Chevalier...................
D. Désormicrs, N. I*............ 10.00
II. Beanmier, gérant Ban­

que Iloehclaga, Joliette.. 
Alexandre Bonin........ .........

H KG INA
A! DOS KJ A W
YORKTONAi fcikr
TA I.G A RT 
MAGLEOD 
RED DK ER 
K D M UNI U N*

WIN N 11* K O 
DEl.ORAINi"
ANTLER ......
ESI EVAN.......
RI.V>( A RT H 
MUOSOMIN . 
HA3U0TA ... 
SWAN t: I \ EH

$:)()i3f . .^jOU.OU 
.. 250.00 
.. 100.00

pos casquettes d’automne sont 
[qu’il y a de plus chic dans la 
une et les couleurs. $28MEDAILLES D’ARGENT 

Les médailles d'argent ont été 
accordées comme suit : Fourni­
tures d'écoles, Congrégation Notre- 
Dame ; Conseil des Arts et Manu­
factures, dessins, etc., P. Hébert, 
sculpteur, monuments de la reine 
Victoria et de feu Thon. Alexander 
Mackenzie ; Chs S. Cochrane, Ha­
milton, photographies de paysages ;
Prosper Granger, St-Jacques, plan­
tes fourragères; Kd. Lew illé,
Montréal, reliuio; L. E. N. Pratte,
Montréal, pianos ; Taché, Map Or­
gan Co.; D. K. McLaren, Montréal, 
courroie en cuir; C. Wilson A. Son,
Toronto, balances; John Bertram 
& Sons, Blindas, outils ; Lymc- 
house (probablement Lyman Sons 
& Co.,) parfums ; Owen Sound Ce­
rnent Woi ks. Queenstown Cernent 
Wotks. Tliorold Cernent Co.; Mc 
Laughlin Carriage Co., Oshava;
II. Lamontagne & Co., Montréal, 
harnais, etc.; C. P. R., plantes ;
The Peterborough Canoe Co.,
Coulthard, Scott & Co., Oshava, 
article aratoire ; J. Fleury & Sons,
Aurora, articles aratoires; Wro.
A. Gerolomy, Tara, moulin à vont ;
Peter Hamilton Co., Peterborough, 
machine; S. Vcssot & Co, Joliette ;
Winnipeg Mining Co.; liorticultu 
ral Department (probablement le 
Collège d’Agriculture de Guelplt);
Geological Survey. J. M. Macoun, 
meunier (un nombre do meuniers 
sur la liste); John Perrett, Sher­
brooke, oiseaux, etc.; Carder (pro­
bablement Alexander Caldor, Win­
nipeg) oiseaux, etc.; Halket, Flet­
cher, Vessot & Co., Joliette, ma­
chines do moulin à farine ; Chas.
II. Catelli, pâtes indiennes, the 
Simcoe Canning Co,; Milchors’ Gin
and Spirit Distillery Co, Montreal; À , . ,,
Spalding & Stev art, Perth, Ont! , -11 eat Plna 9ue Prob‘blel <lue "Tw§mmmJack & Bell, Halifax , quartz do instruction d'assigner les Grands et 
mines dor; Milne, Coutts & Co., petite Jurés pour wile date et qu’au- 
Limited ; Union Industriale et cune proolamation n'a did publiée an 
Mallingiquo du Labiador ; Wal- nonçant la tenue dee assisses, tout noue
lingfoi d Mica Mining Co.; J. W. pone A croire qu’elle# ne «'ouvriront Des femmes o u jeunes filles pâles et 
Windsor, Montréal, marchandises que pour la forme, cest-àdiro, appeler faibles, les “PILULES CAR DINA 
en boites ; Sait (probablement Sault les prévenus et leurs cautions et, proed- J LES” du Dr Kd Morin, doit être pris 
S te Marie Pulp and Paper Co.); der au renouvellement des aotw de eau- ' sans retard ; il soulage et guérit, donne 

(Metallic Roofing Co.; the James Bonnement das scousés déjà eoea oau- FORCE, SANTE et LONGUE VIE 1 
[Smart Manufacturing Co., outils; Bon. { 6«tf

iUK HOMMES D’AFFAIRES El 111 PUBLIC EN GENM!$40i EXPOSITIONSEN FAIT 79.75
Joliette à Toronto et retour

Le t] tfcpteml're......... .........................
Limite du rrluur, 1" **|iUDbrv lîhio

SI VOUS AVEZ BESOIN . .marchandises régulières, ce so­
it un peu long de tout énumérer, 
fis je puis vous assurer d'avance 
P vous ne serez pas trompés en 
p rendant une visite à laquelle 
us porterons une grande attén­

uas
la D’IMPRESSIONS11.00 

10 (XIJoliette a Sherbrooke et retour
Lo 7 septembre,
Le .«teptembre.

Limite du retour, U» septembre 11*00N $1.35
• 3.50

5 00 
5.00 DE TOUTES SORTES

En français ou en anglais
ENVOYEZ V(>S COMMANDES A

JOLIETTE BT RETOUR

EXPOSITION LE 19 SEPT.
COM LUS IX l,T 19 SUT.

NOS PRIXI Courses.—Il y aura les 18 et 19 
septembre de grandes courtes nu trot 
et A l'amble, sur le rond du Parc .lo 
iiette. Il y a des bourses au montant 
de S525.U0.

Ne pas oublier que le 19 sera le jour 
de l’exposition agricole de la Société 
d’Agrioulture du comté de Joliette. No 
l. Les courtes commenceront la veille. 
Les meilleurs chevaux de la province 
sont attendus. Les programmes seront 
distribués samedi, dans la ville et les 
campagnes environnantes.

t A VENDREfont toujours guarantis ot vous 
rez l’embarras du choix en fait 
[toiles à robes noire et couleur, 
[eod, serge, drap, étoiles à costu- 
t, beaver, melton, feutre à man- 
fux et collerettes dans toutes les 
pleurs nouvelles.

Des billets seront vendus le matin d : 
18 au prix do un passage et un tiers 
Le 19 bons sur tous les trims :\ moitié 
prix L’ETOILE DU NORD.

FRlXQUIDEFieNTTOOTE COMPETITION

Sr Une terre de la contenance de 3 ar­
pents cie largeur sur 33 arpents de pro­
fondeur dont la moitié en prairie bien 
clôturée, bâtie de maison, grange et 
autres dépendances, située dans la pa­
roisse St-Cliarles liorroméo, ii un mille 
de l’église paroissiale de Joliette, est 
offerte on vente iX très bon marché et à 
des conditions très avantageuses. 1st 
tout, est on bon ordre

l’our plus amples informations, s’a­
dresser au propriétaire M. Jos. Majeau,

Ifoflf

Limite du retour le 20 Sept !3u3

di Jcliotts a Trois-Rivières et retour :
Du 8 au 15 septembre inclusivement $1,45 
Les 1- et l:t septembre inc naïvement Sl.'j.ï 

I.imite pour revenir le 17 Sept lootl 
ST-A X DR K WS-SU R-M K R SK 11 VI CK DK 

CHAHS DORTOIRS
Lr dernier cliar-dorloir de la saison lais­

sera Montréal, vendredi, le 7 septembre.
I.e dernier char dortoir laissera St-A» 

drewi pour Montréal le lu septembre. 
PORTLAND KT OLD ORCHARD

r- 'otons de 31 à 8 cts
— J’ai le plaisir de vous annoncer 

quo j’ai acheté le fond de commerce do 
feu Maglotte Champagne et j ai l’inten­
tion de continuer les affaires au même 
endroit que mon prédécesseur, coin des 
rues St-Ùierro et Notre-Dame, Juliette.

J’aurai toujours en mains des mar­
chandises do premier choix et à des 
prix déliant toute compétition. Je 
forai aussi une spécialité des thés et 
cafés. Mes vins et. liqueurs seront 
vendus garantis et de première qualité.

Une visite est respectueusement sol 
licitéo ot je vous promets un service 
prompt et poli.

NOUS FAISONS UN F. SPÉCIALITÉ DES

Cartes d'affaires, Lettres, Circulaires,
Cartes do visites, Enveloppes,

Blancs de billot, Pancartes,
Etc.,

En un mot tout ce que vous désirez.

Si vous voulez annoncer vos marcha miiscs convena­
blement, envoyez vos annonces h.

ià

d« 'B&nellettes de 5 à 10 cts Entêtes de lettres, 
Pamphlets, Facturas 

Catalogues
!D-
en Joliotto.J quantité d’autres marchan- 

9 et cela toujours un seul prix.
le Etc.

Le service direct # u d Orclitr 1 «cm dis. 
continué après vendredi, lr 7 septembre.

A commencer !e 8 septembre les trains 
laireeroji Montréal pour Cortland k :• s m 
b s jo irs do eetuane et à 8 p. m 
jouis excepté le» samedis 1 
chars-dortoirs directs sur Portland.

rat
A LOUER

de PLUS: tous Ica 
Chars palan et

M Léon Perrault, cultivateur de 
Sto-Mélanie, offre à louer à le bonnes 
condition», une terre et bâtisses dessus 
érigées, située iX 2t milles de I église. 
Cet terre est en bon ordre et on très 
bon état do culture. Lo locataire pour­
ra aussi louer tous les instruments né 
oessaires à la culture.

L’eau est fournie à la maison et aux 
dépendances par P aqueduc.

S'adresser à Léon Perreault,
30a 2f

i

L’ETOILE DU NORD,lier
:ri- 3>ute marchandise n'étant pas 

: Jue vendue sera retournable 
rotre argent vous sera remis.

Bureau des billet» â Joliette el au 
dépôt Vous serez certains quo cola 

vous rapportera deux cent pour 
cent, car co journal a la plus grau 
do circulation parmi les familles 
do votre district. Si vous voulez 
des ouvrages de. luxe, adressez- 
vous toujours à l’imprimerie de 
L’ETOILE DU NORD, qui est 
fournie de caractères les plus nou­
veaux, presses rapides ot bien 
améliorées.

Aussi les sociétés feraient bien 
do nous envoyer leurs commandes 
wur pamphlets, constitutions, bil- 
ets d admission, placards, enfin tout ce qui les concerne. Pour vos 

tous genres,allez tout droit à l’imprimerie de L’ETOILE 
JU NORD, là vous trouverez ce qu’il vous faut et à bon marché. 

Aussi quand vous aurez besoin de billets de râtle, en un mot, tout ce 
qui concerne 1 imprimerie, allez à la même place, car soyez certains 
que 1 imprimerie par excellence est celle de

L'ETOILE DU NORD, Joliette.

tPROVOST A Pit'll K, Agents.

A vendre
G eu. Chevalier. 

N. B —J «choierai aussi tous le» 
produits, tel que : beurre, pois, avoine, 
ceuft, eto., etc. 12 jt. jno.

.<ear «
de t.

ear
CHEZ ;Une terre située d «ns le 4ième Hang 

do St Ambroise de Kildare, de la con 
tenance de trois arpents de largeur sur 
2t’> de hauteur, bâtie de maison, grange, 
écurie et autres dépend races, apparte­
nant à M. Nazaire Pi-smaraie.est offerte 
en vente à bon marché 

S'adresser au propriétaire,
N A Z AIIIE l>F.SM.VRAIS,

St-Ambroise de Kildare.

v. ■rl« J
ni ,

L-
r:

■ TRUDEAU, *2Ste-Mélanie, Co. Joliette. Vut
•7 fitde -

--■rte»
Phosphatine de Wood.
Ia Grand flrmhfe Anglais 

Vendu et recommandé par tou» 
le» rbarmaclens au Canada. Seul 
rcmM# »ûr connu. Six paquet* 
uérlssent sûrement toute» forme» 

de laiblraao sexuelle, tous effet» d'abus on d'ex­
cès, depression men Laie, abus du tabac.de l'opium 
nu des stimulants. Krroyè sur r deception du prix, 
un paquet, S 1.00, ill. $5.C0. Un rous />/mm, sir 
Qvfrinmt. J'ampleu gratis & n'importe quelle 
adresse,

Jrnut. Apr+s.(Bloc Lachapelle)

Utt®p

eumbliezP88 de demander 
Mmntie> ** acler 4

.. - ■.

t! Sept-2f
LE ÜRANDGUFUISSEURb« P. Q.

,Q.

ot*- The Wood l ompeny, Wludior, Ont.

Woods Piiosphodine est vendu à 
Joliette, par J, T. Gaudet, pharmacien.

«»»
if •WfUTf
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L'ETOILE PU NORD, JEUDI, fi SEPTEMBRE 1900

IL Nourrit
wSf la Mère et l’Enfant )£

Maladies Intimes

El

w

Larivière, Mnnvillc, R. f

AUTOMNE ET HIVER 1900CHOSES ET AUTRES Le votre 
pour la 

Santé

%
*«r*?Mgr Tanguay, le doyen des pnô­

tres du clergé canadien, célébrera, 
le lb septembre prochain, le 81c
anniversaire de sa naissance.

* * *
i On vient d'inventer une machi­

ne à laver la vaisselle, son usage 
s’introduit dans les grands hôtels.

. Kilo peut laver, essuyer et assé­
cher 800 pièces de vaisselle dans 
une heure. Le problème de la ra-

• reté des servantes va probable 
ment so résoudre par une série 
d’inventions analogues. Quand 
tous les travaux domestiques sc 
feront à la mécanique, c’est alors 
que les donzelles pourront libre
ment battre le trottoir par légions. 

♦ * *
D’après un almanach religieux,

1 la population catholique du Maine,
1 serait de 05,000, dont 00,000 Garni 

dicns. 11 va sans dire que si nos 
compatriotes demandaient un évo­
que de leur nationalité, on leur 
rirait au nez.

* * *
Le réseau ferré du globe entier 

: développait,en 1898, une longueur
i de 400,539 milles.

♦ * *
Le procès de Bread, l'assassin du 

. roi Humbert, a eu lieu à Milan,
‘ mercredi, le 29 août, et n’a duré 
1 qu’une journée. Brcsci a déclaré 
j qu’il a tué le roi d’Italie pour ven­

ger la misère du peuple et la 
sienne.

llresci, reconnu coupable, a été 
condamné il l’emprisonnement ù

• perpétuité.
» • •

A New-York, en 1899,910 per­
sonnes ont été tuées et 40,000 bles­
sées dans les usines et manufac­
tures.

tomodi:s ! 7?
$$ to

%
Pour Pin valide, le con va 

lcRCcnt, ou .In personne 
d un ûge ovnuct. il n’y u 
^ui de tonique connu qui

to
LES^ to

x >Tt toCO VIN ST-M/CHELwte'h:i Wilson’sM toW
.mg G I I NittSOte 

#
*PC ce célébré tonique français est .. 

indispensable à la jeune mûre y/ 
qui veut avoir le bonheur de 
nourrir son enfant.

Sous l'influence de ce vin gé- Xw 
néreux, la jeune femme pûle, 
faible, amaigrie, reprendra ses 

... P&r 1a maladie. I«a pAleur disparaîtra pour faire
place au teint rosé, l'appétit sera bon, et la digestion facile. Le

Invalids’ce - Z
V* toW » Port, ...c%?N-

■m
PoiIt Wistw toforces abattues'nii/C VIii Oporto de Wilson 

pour Invalide»
Un vieux Vin <1'Oporto 

rare, à la Quinn de rétou, 
dans 1rs quantités pres­crites par les pharmaco­
pées anglaise et frauçai- 

► i v F r *»»nj *C\LikW ' " ^ | C'est une marque suétgqfc.- *' ■ ' r"^ irJ claie pour les ; personnes faibles.

^ iSh,
to

m
ArvJ* pX--

to 4 to

VINS1 MICHEL TJo
►toCO toW ^7 Daato to Sixto/ ... Infuse dans le sang les principes d'alimentation généreuse et abondante, W 

y/ dol,t profitent à la fois la mère et l'enfant. Les muscles du bébé se déve- iji 
lopperont, il sera plein de vie, souriant, turbulent, son esprit se réveillera 
et bientôt il reprendra son embonpoint et scs vives couleurs sous les XI/

Baisers heureux de sa Mère attendrie.

||§B^v>sx.Mi " m lrr
En vente chez tou» le» pharmaciens 

et épicier».

En vente à .loliette, chez N. A. 
Guilbault & Cio.

to to
maa rr li: a i x faits . vv V<z au Dr 1

i** z* magnai LeNI. J. A. LAROCHELLEDésire faire connaître à sa nombreuse clientèle quel * 1,05 MOMléS I ALs’l^sfoUT / / TJ T Tl |l

^ 1)1 li 11 li
les divers départements do ' I venir de vos parents et amis, nous! SHTUElîiWliil •-?{$<. < A AJ A SL AJ

I vous conseillons de profiter des WÈ'Ævl’} ë^CW&â ® ” ”
avantages que vous offre l’Etoile
mr Noun de vous fournir pour la iT «
modique somme de §1,00 un bon jgajH

rendre aussi complet que I Portruit ilu crayon de IG x 20 ou
1 1 1 avec un magnilique cadro de b$ 3ÿ4sS*

pouces do largeur do 4 couleurs 
diflérentcs pour §2.50, ouvrage 
exécuté par des artistes de renom ^
et il votre entière satisfaction. ^TTT'iiinfnTrrl ^^~r~f"Ttr-vr■ T tix/y 
Pour cela, faites nous parvenir ■1 ■ .wffl

HK LISLE, (pii s’en occupe avec beaucoup d’attention et 110°ctC nous^v(% garantirons^ de| JIQ)HH IsâBâïT.
intéressera certainement les personnes qui voudront bien remplir vos commandes prompte- ^ *
lui faire une visite. Tous les semaines arrivent de non-1ment, et nous sommes convaincus ■ nainniu

que vous en serez satisfaits. Si I \e£fms>f> fotüW5«jîa© LUHÜUH.
toutefois vous n’avez que des por-

DES MANTEAUX FAITS on feutre, bouclé, benver, I^mlL'ïïSle ÎL“»£T LBS HdUeUS BmVOgeS

£S5H:EE=ESFlEs^N2SHiE""-"-«
tivomont le fini et la perfection do Surpassent sous tous rapports, tous les concurrents du Canada et 
ce travail devront so hâter et pro |des Etats-Unis, ot ont obtenu HUIT AUTRES MEDAILLES on Or, en

Argent ot on Bronza, aux grandes Expositions Universelles.

MANUFACTURIER de

Biscuits de foules Sortes
_______ CONFISEUR

EPiCERIE GENERALE

Lis

û<
l (En gros seulement)

No 54 Ruo St-Charles r
PELLETERIES,

ETOFFES A MANTEAUX
MANTEAUX FAITS,

ETOFFES A CAPOTS, Bottomil ET#1 '

Ilii'ii n’a été épargné pour lei . M L. Z. Magnan desire renier- 
cier bien sincèrement le publie en 
general pour l'encouragementcons 
Umt que son etablissement a wca 
depuis sa fondation. M. Marna 
tient aussi it in former ses pratiqu 
et le public qu’il continuera sa 
manufacture de biscuits de toutes 
sortes et sa confiserie au même en­
droit.

Son assortiment augmente cla­
que jour et ses articles sont de™ mi: 
première classe, il. Magnan tient 
de plus un fonds general et ccm-_ 
plet d’epiccries de premier choix* r : 
et les marchands delà ville et de H !<l 
la campagne trouveront des avau-, 
tages reels en allant faire lean 
achats à son etablissement.

Les prix seront les mêmes et 
aussi bas que ceux de Montreal.

_ Service prompt et poli ; atten­
tion immédiate ; ordres remplise1 
expédiés sans retard.

^"Envoyez une fois et tousse­
rez si bien servis que vous y re­
viendrez toujours.

PORTERpossible. Is ÇMKy ne
in

1y
DE à 1LE DÉPARTEMENT DES CHAPEAUX, pour dames 

et demoiselles est toujours sous la charge de madame \V la i...
Au moyen de l'électrophonc, les 

\ aristocrates do Londres assistent 
j a u x représenta dons théâtrales sans 
, se déranger.

* * 4
En Autriche 25 par cent des 

•’ femmes qui gagnent leur vie tra­
vaillent dans les mines.

I act
toy

.!
voiles marchandises dans ce département.

de
A

( Les pertes par faillites aux Etats- 
Unis, depuis dix ans, se chiffrent 

.L à $1,800,000,000.
I * < *

En Allemagne un homme sur 
213 lait son cours d’étude, en 
Ecosse 1 sur 25(1, aux Etats-Unis 
1 sur 2,000, en Angleterre 1 sur 
5000.

ill U
Pi
roil
GeLE DÉPARTEMENT DE FOURRURES est aussi 

complet qu’on peut désirera Juliette : capots et manteaux I liter de cotte ollre avantageuse, 
de citais sauvages, capots et manteaux Walleby, Astracan, Si vous venez à nos bureaux,
et.; etc. ; robes de peaux de chèvre, grise et noire, pour SrTtehanSn imdntenmt 
voilures ; peaux de mouton de Perses, noire et grise, les exhib6ct nous sommes certains 
plus belles dans Joliet te; casques en loutre,castor,scal.mou- que vous placerez vos commandes 
tons gris ct noire, ainsi que les casquettes, le plus grand d 
choix possible.

!
réai
Co.i JiffPris spéciaux au Gros»

ON PORTE A DOMICILE DANS TOUTE LA VILLE. 
Téléphonez au No 41.

Wti ('yli .III:Une fille vient do naître à Mme 
il Ueo Vanderbilt. Elle hérite ft sa 
i naissance de $IMJ,000,UOO. Avis 
,j aux soupirants quo la dot tente­

rait.

I
volEpicier, Provisions,

Vins et LiqueursS. P. GHAMPOVXe suite. mallu kf-i
W;

LA BONNE PLACE V.SEUL AGENT A JOLIETTE.28nov.9Hlnn
I'our vv 11ui ;i rapport aux étoffes pour capots et nmn- 

teaux, costumes de dames, il y en a pour tous les goûts ; 
et ces différentes marchandises avant été achetées des 
meilleures fabriques, le goût et les prix ne laissent rien û 
désirer.

l’.ii|i —Pour dr j»rOt urer lie II—D . C’est déjà bien assez triste de. . 
% VIEILLIR.

ChLa recette totale de lu propagn- 
li lion do la Foi pour l’an dernier 
!) s’est élevée â §1,3G2,854.74. L'i 

Franco seule a fourni $801,998.17, 
> soit presque les deux tiers.

Un prêtre qui célébrait in messe 
dans la villa Cunuso, Italie, don 

; Antonio a été empoisonné par un 
1 toxique mis dans le vin du calice, 
j L’clfet du poison a été égale- 
j ment ressenti par l’enfant de cœur 
i qui avait bu le reste du vin.
< • • • 
i) A Chicago il se vend plus do 

.'$00,000 grenouilles par semaine. 
:|, Tous les magasins en tiennent ct 
a en vendent au détail.

La demande crolisaite 
pour le Marchandise île jieit [lai Z

Pin Rouge Tel cjue

ACCORDEONS, Vint,UNS,
AR0HKT3, CORDES DE VIOLON} 

ARCANSON, MA NI h'LINKS,
GUITARS. ELUTES, l'IUUolXdj

C’a
MoVoire visite sollicitée.

On rend aux cheveux lu couleur, l’éclat et la souplesse de la 
jeunesse avec le RESTAURATEUR DE ROBSON dont la réputation 
est faite au Canada comme aux Etats Unis. Tous les marchands de 
gros en tiennent en dépôt. Or, on peut au besoin adresser ses com­
mandes au propriétaire,

neti J» A. LAROCHELLE,
12 PLACE LAVALTEJE,

Coi
!:

Bell Téléphone No 31. WflDU SUD MUSIQUE A BOUCHE,
CONCERTINAS, MIRLITON mi

JULIETTE. du Dr HARVEY V,INSTRUMENTS EX CUIVRE, ETC, 
Joujoux d’enfants, roupies.
Servict a de vaisselles, chevaui, j 

Bail' s et caoutchouc, celluloide tt « uW 
Tasses avec soucoupes en fetMinc,

l’ots en faïence, en l'etLlanc, 1 
Complets A toilette pour messieurs, siss-l* 

pour dames en grandes variété*, etn

pieJ. T, Gaudet, Pharmacien,
JOLIETTE,

aldémontre que ceux qttl s’en 
servent, ont dit à leurs smie 
comment Ils ont senti nn

avait consenti do bon cu-ur à tous | mort pour les assassins et les régi- 
les actes que lui suggérèrent suc cides.
cessivcmcnt ses ministres pour “ A ceux qui, dans les ci i cons- 
achever la spoliation do l'Eglise et 
la déposséder de toutes ses libertés, 
ne semblait-il pas, dès lors, s’être 
mis, pour toujours, sous la protec­
tion de cette secte dont, après son 
1ère, il avait été un si docile ins­
trument !

“N’importe! il gardait Je titre 
do roi, et, comme tel, sans doute, 
il demeurait suspect de garder 
quelque défiance il l’endroit des 
dernières conquêtes de l’esprit ré­
volutionnaire. Le mouvement so­
cialiste et anarchiste, en ces der­
niers temps, s’était posé à l’encon­
tre de l’idée monarchique, si laus- 
sée qu’elle fût en sa conception 
dernière, et au nom do l’ordre pu­
blic, il avait bien fallu, tout eu 
continuant do frapper sur les ca­
tholiques, faire aussi quelques exé­
cutions dans les rangs des plus 
exaltés parmi les révolutionnaires.

“ Est ce le souvenir de ces ré­
pressions qui a fait entrer dans la 
tète de Bressi le dessein de tuer le 
roi ? En attendant que ce point 
s’éclaircisse, une chose n’est que 
trop claire, c’est qu’il n’est pas 
dans l’intérêt des gouverneurs de 
peuples d’oftrir il ceux-ci le spec­
tacle de capitulations immorales, 
au profit d’un soi-disant progrès 
qui, en réalité, n’est fait que de 
ruines. On a dit souvent, et il est 
presque banal de le redire, que la 
Révolution dévore ses enfants.
Une fois do plus, en voici la prou­
ve”.

A.
EN VENTE PARTOUT A 50 CENTS LA UOUTEILLE. Ire

aoct’nuu Aie

Soulagement Immédiattances actuelles, protesteraient au 
nom d’un sentimentalisme imbé­
cile ou alcoolique, nous répondrons 
en citant les cadavres de Carnot, 
do Canovas, de l’impératrice Eli­
sabeth et du roi Ilumbcrt.

“ Je crois que cela suffira ”

lie
nie

!> Banque d’Hochelaga.
BUREAU PRINCIPAL : - Montréal

Capital versé $1,500.000 
Réserve $6S0,000.

PATENTS GUARANTEED La
M Un magistrat du district d’Ut- 

tawu condamnait l’autre jour un 
•i individu pour escroquerie et disait, 
e en rendant la sentence: “ le vol et 

n le parjure sont les doux grandes 
calamités du siècle. On en est 
rendu à s’emparer du bien d’au- 

:> trui aussi facilement que si l’on 
N prenait un coup d’eau

Voilà des paroles qui se recom­
mandent à l’attention des mora­
listes.

Sacs de voyage, Valises en 
zinc et en cuir

AiToux très obstinés
et cela sans déranger le di­
gestion.

loutelilei, lom eeiiri, 25#
Oit il MIDI OIN* NARVKV 

4a« Hue er-PAW. MeNTMKA

’ I VaOur fcc returned if wc fail. Any otic sending 
sketch and description of any invention will 
promptly receive our opinion free concerning 
the patentability of same. " How to Obtain a 
ratent” sent upon request. Patents secured 
through us advertised for sale at our expense.

Patents taken out through us receive special 
notice, without charge, in tub Patent Record, 
an illustrated and widely circulated journal, 
consulted by Manufacturers and Investors.

Send fer sample copy FREE. Address,

I,.-

Dépôt principal pour le ' GLOBE 
PUT/, EXMRACT"

H, TH ESTKB

253-255 Rue St. Paul
St-VInctnt, MONTROM

: I :
I' (
enDirect* mui :

CHEMIN DE FER F. X. St-Charlca, Préiident; R. Bickcrdike, 
Vlce-Préildent ; C. Chaput, Hon. J. D. Rol­
land, J A. Vaillancouri. M. J. A. Prender- 
gaat, Gérant-général, O.A; Giroux, Assis tant- 
général, 0. B. Dorais, Inspecteur.
Dfjxirtemrnt tKpcrgnc: au bureau principal ct 

aux succursale». — Correspondants
y , « * ,111 i Londres, Abolt.—Les agences du Crédit,
Ligne IR plus courte, la plus I I Lyonnais Crédit Industriel et commercial,

rapide et les plus bas prix pour les L Hotel Royal tenu par M. Pierre Comptoir National d'escompte de Paris, 
passagers et le fret pour New-York, Chevalier „ P*B|8,F«nce.—ürédit Lyonnais, Comptoir
Pentad Old Orchard Boston, — ' ’ "
Lovt ell, Manchester, Nitshua, Con- M. Pierre Chevalier, propriétaire de | New.York. — National Park Bank, The 
Cord, Lynn, Stilem, Lnwrcnco, I ce magnifique hôtel, ee trouve poussé I National City Bank of New-York, Importers 
Haverhill, Chicopee, Holyoke, par dee raisons de mauvaise santé sou- î,,?d1 Trade™ National ,u*nÎ!’, cnbur|L' 
Springfield, Worcester, Fall River, foment, à offrir en venu» l’Hôtel Royal, 5o C°” Heldelbach-Ickelbt,mer *
Providence, New-Bedford, Paw-1 construit par lui, à l'angle des rues De 
tucket, Woonsocket, etc., etc.

KL
u

Boston «Sc Maine JA VICTOR U. EVANS A CO.
(Rstent Attorneys,)sa> JAEvans Building,I Coin de U rueWASHINGTON. O. C. La

A VENDRE locAVISh niiJ, S. AYBRâWiLE ROI HUMBERT Ceux f ,i ont des peaux vertes ou sa­
lées, de bœufs, vaches, chevaux, mou­
tons et veaux, trouveront toujours à les 
vendre au plus haut prix du marché, à 
LA TANNERIE CANADIENNE, 
82 rue DeLanaudière, Joiiette, ancien­
ne tannerie de M. M .gloire Masse.

t W
Anrita propriétaire vioicole du R.

de l'Hérault, (Frsnce)

”"‘"TO“sssiSÆe ci,

T
I) El!L’assassinat du roi Humbert ins- 
r pire à M. Auguste Roussel, de la 

“ Vérité ”, les réflexions suivantes : 
- Après le coup de poignard de
i Caserio qui tua le président Car- 

not, après celui de Lucheti qui 
trancha la vie de la malheureuse 
impératrice d’Autriche, voici le 
coup de revolver de llressi qui 
vient d’atteindre au cœur le roi 

i Humbert d’Italie. Les assassins
j italiens n’opèrent donc pas seule-

ment à l’étranger, ils exercent 
• aussi chez eux leur art homicide,
’’ Mais, en vérité, qui so fût attendu
jr à ce qu’ils choisissent pareille vie-
\ time?

“ Certes, la Révolution n’avait 
•j paa à se plaindre du roi Humbert. 
') Quand elle a devant elle un mo- 

narque attaché aux devoirs, qu’il 
tient une succession légitime, 
quand ce monarque, par suite, 

ouverne pour le bien et défend 
ermement son peuple contre toute

lin, garantis sans 
fait une boisson de tempérance.

VIN STS-EMILIE
ORDINAIRK....................F.'.,
MCSuATKL 
OPORTO...
ALICANTE 
MALAGA..
MALVOISIE....

smVialculieM,

Ai
bif
L:IBnovlan M» d’(

.... to,MontreCmoAoo;—National Live Stock Bank, Illi- 
Lanaudiôre et St. Paul. I noie Trust and Savings Bank,

ntpsrt St-0.bri,l d. Bnmdon 6.«s A. M. s.scr.M.I Cette maison splendide, spacieuse, Boaros.-Third National Bank, National 
“ Ht*Félix de Valois..... 6.i5 “ 3.io “ élégante et solide a été construite il y I Bank of R.demptton, International Trust Oo.

nitre encore. I Hill, Ont., Winnipeg,Manitoba, Montréal 1376
L’IIÔtel Royal est le plus rapproché Sta-Catherine et 1756 St-Catherlne, près Sun- 

Vin Canadian Pacific, Newport, de la gare du Pacifique et aussi près guinet et 2204 Notre-Dame ouest, Hocbelaga 
Vf., et le Boston & Maine. du marché et non loin de la station du I «t St-Henri, Montréal.

Trains directs do Montréal sans Grand Nord. i,, piufbaT """ ' *“
Changement. Cet Hôtel a 3 éUgee et une addition; Emet des crédits commerciaux et des’.et-

Les expéditeurs do foin pour °®a 3 étages ont 40 X 63 pieds. Le très circulaire* pour les voyageurs, payables 
Boston et les places de la Nouvelle premier étage contient 11 appartements dans tontes les parties du monde. i2o-i* 
Angleterre y trouveront leur inté- Avec ^'oter Closet et chambre de bain. I — 
rôt en consignant leur foin vin I he deuxième étage contient 9 apparte- I 
Newport Vt.,et le Boston & Maine me.nW 1V6Q ]Vn}*r Closet et chambre de 
Ceux qui font l’exportation du foin ^*'n. Le troisième étage contient 131 
en Europe pourront obtenir les »PP»rtements avec II mer Closet. Il y A
plus bas prix du fret en s’adressant * une 18x 20 P1?*19- Au"
au soussigné. deMU8 do 1 Addition il y a 5 apparte-'

pieds, est planté d’arbres ; il est libre de “*nd*f Totre 9iroP d *n'»> Pour 
oonstitut et la rente seigneuriale en est | fente, il eat certainement œ qu’il y a 
commuée.

Les écuries ont 54 x 25 ; et 72 x 26 
pieds ;

Les remises ont 40 s 20 et 66 x 14

V»4 3,00 ni
.... Wa

Fl dent notantGratuite àWorcester. 
I»well... 
Boston....

8.33 « 
7.18 •« 
8.00 “

Poor ht traduire Us PfluUs Roses <1e Per Tonique pour to* 
tkhlr le sang. pour tes personnes plUs. It faiblesse chez les 
femmes, les maladies de Me et des rognons. U nervosité. U
ssssjoa gratuitement^^ »
or 14 k pour dames ou messieurs, magnifiquement gravée, 
tenant bien le temps, garantie pour » ans. Les Pilules coûtent 
Stc. U boite. $3 SS pour s Imites Envoyer ce montant et vous 
recevrai S bottes et la montre, on derives pou* particularités. 
Cest une offre de bonne foi. The DP. WcillQ 1*111

6 37 “ 
7.30 «• in

Kite montre

■h
la
tîh

Bt-OabCe.. M rue Yan2e, Toronto. Ont. veBureau et cave*, <6 roe 
BS AL. I"

AUX SOURDS gccalïvian

— ntJ —

DR. FRED J. om®

jm

Cl,SiropUne dame riche, qui a été guérie de 
sa surdité et de bourdonnements d o 
reille par les Tympans artificiels de 
ITnbtitut Nicholson, a remis à oet 
institut la somme de 25,000 francs afin 
que toutes les personnes sourdes qui 
n’ont pas les moyens de se procurer les 
Tympans puissent les avoir gratuite­
ment. S'adresser à I’Inhtitüt Ni­
cholson, 780, Eighth Avintti, New 
Yobk.

CeJoliette, 31 mai 1900
d

H leLA PEINE DE MORT
r f< de

M. J. A E. GAU VIN,entreprise de l’anarchie, on con- Un des plus éminents crimina- 
1 çoit gue la Révolution arme le listes italiens, le sénateur Peasina,
1 bras d’un de scs sicaires pourécar- vient d écrire à un journal de

£ ter l’obstacle qui so dresse contre Rome une lettre dont nous déta-
868 desseins. Mais Humbert ! Quel chons le passage suivant : 
grief pouvait bien élever contre “ Dans tous ou presque tous les
lui la secte que, dès sa jeunesse, il pays civilisés, la peine de mort
a si ardemment servie ? existe pour les assassins.

“ Trop docile sur ce point, aux “ Chez nous, elle est abolie et 
tristes exemples de son père, il mé- nous avons le triste mérite d'être 
tait fait, à son image, l'homme-ligo la patrie des brigands et des assas- 
du mouvement révolutionnaire sins politiques, 
unitariste et l'on a souvenir du fa- “ Depuis Orsini, et avec Passa­
ntes mot par lequel, il y a quel- nante, Angiolillo, Caserio, Lac­
ques années, il célébrait la “ Rome chesi, Acciarito, Breed, l’Italie ex­
intangible ” volée à son vrai sou- porte des assassins, 
vendu, le Pape, par la sacrilège " Au nom de la justice et de 
usurpation des Piémontais. Comme notre renommée dans le monde, 
chef de cette Bome-IA, Humbert nous devons rétablir la peine de

K(Pharmacien «y"- A.
SCI

ton & Main.
Pour autres informations s'a­

dresser à

hoP
les en-1 5o-la

?
gt-Laureat* |y de mieux sur le marché. XN VINT!Armand Lalonde

:ï

-Toutes

Prix 25 cents la boutoil'e.

J. H. Rbnattu, 
Marchand.

Ce sirop est en vente partout.
«u.alla

— Tapisseries.—Voici le temps d'or­
ner vos appartements, et voua ne pou- 
vos trouver ailleurs aussi bien qu’au 
magasin de M. Albert Gervais.

Là vous auras à faire votre choix 
dans plus de 200 variétés de tapisseries. 
M. Gervais fait une spécialité dans cet­
te ligne. Meilleur marché plus belle 
qualité, plus grande variété, meilleus 
choix que dans s'importe quel autre

Agent canadien des passagers et dn fretii ■M138 R ve St-Jacques, Montréal.
4*ontla I pieds.

IJ‘
4 X'

Il y a sous l’hôtel use cave à 3 com­
partimenta avec fournaise et un appa­
reil de chauffage en parfait ordre du

N
H

Vf Température changeante
Lee personnes délicates sont parties-1 coût de $1000”00. 

librement exposées aux effet# des va I II y a une oxoelleate chance pour un 
nations de température. Un peu de ' acquéreur de s'établir avantageusement 
B AU MH RHUM AL les empêchera de1 dama 
tourner, 103

i{
;ï

ts
pl[ncaurafez ait Imibcbur,un hôtel, dans Isa goûte modernes 

103 où il peut Caire beaucoup d'argent.

I


